Une ‘visite 


s'acquittent consciencieusement de 


« fut <onriée én leur honneur une audi- | 'eurs divines fonctions, C'est le si- 
14 eng ar hs prms grief gne qu'elles ont reçu la bénédiction 


L Châleau Frontenac torminèrent cette 
b journée trés rémplie. 


Au Parlement, 


TAN Tarlement, FSsspoi eut Heu 
dans 18 salle du Conseil légisiatif. M. 


fraternelle ; bienvenue et les assura 
\ que és autorités applaudiséent à de 
Û pareilles visites mutuvlles, 
M. Raymond Denis, directeur du 
voyage, complimenta M. Pérodenu de 


4 ; 
Ë 


rs 


| Le cardinal Rouleau 
R 7  Vyici quelques-unes des idées que 
’ eloppa l'archevêque de Québec: 
“Vous arrives; dit Son Eminence, 
des lointaines et riches plaines de 
p l'Ouest canadien pour visiter la pro- 
viace de Québec, Vous portez un nom 
; @ù fierté et d'espoir, vous vous appe- 
lez: le groupe de la’ Survivance fran- 
, Caise et dans votre journal, auési la 
-“Survivance", vous avez écrit .ces 
vaillantes paroles: “Nous avans choi- 
vivre" Je crois à la vérité de 
cette généreuse déclaration, car tout 
TROUS dit QUE VOUS PUSSédEZ Tes ë&lé- 
ments qui font vivre un peuple. De 
même l'époque de votre voyage.n'est- 
elle pas un symbois révélateur de vos 
sentiments et de vos aspirations? 
Vous venez passer dâns le Québec les 
es dé Noël ét du premier de l'An. 
et une fête de fa- 
mi. L'une affirme votre foi: l'au- 
+ shirts votre piéti. Ce sont 
+ deux colonnes qui soutiennent 


aux visiteurs tout je temp; 


ainsi qu'un grand banquet au|des patriarches  ‘“Croissez, muiti- 


pliez-vous et remplissez la. terre.” 


| Gardez ren deux forces magnifiques: | 
| la foi religieuse et le culte de In fa- 


mille. Vous venez retremper ces 
énergies Cana cette province, dans 
cette ville de Québec. 


à- 


“fLes Juifs dispersés à travers 1e |: 


monde regarda'ent vers Jérusalem. 
De même, la grande famille cana- 
.dienne-française, disséminée sur Île 
continent 
ment ses regards vers le promontoire 


de Québec, C'est là que se trouve le| 
_| foyer de notre famille, c'est Jà que se 
conservent’ son esprit et ses tradi-|: 


tions, c'est 1à qu'on est heureux d'ac- 
cueillir les enfants qui reviennent de 
loin et de-purtager avec eux les biens 
| ui composent lé patrimoine légué 
- [var ina. se à voir Dans un mythe 

] l'antiquité 
rapporte que Antéé:; Je: 


Des discours furent. ensuite prônon- 
cés par MM. Rodolphe Laplante, di- 


nadiens de l'Est désireux de s'établir 
dans l'Ouest. , 

A l'istie du banquet au Château 
Fronteñæ, des disccurs furent pro- 
noncés pur M. Jules Dorion, président 
de la Société Saint-Jean-Babtiste 
Hector Laferté, H. Lacerte, Ferdinané 
Roy, R. Laplante, C.-J. Magnan et 


R. Denis 
A Joliette 


Joliette Une centaine des délé/ 
Zués de la Survivance ont visité JË 
liette, le samedi 22 décembre. Après 
Eromensde dans la ville, tous se ren- 
dirent au séminaire, où S. G. 
Papineau leur Souhaita la bienvenue 
A une beure, les visiteurs furent les 
invités de Joliette, à un banquef don- 
né à l'hôtel Windsor. Des discours 
furent prononcés par MM. Dés, La- 
certe, k Dr Desrosiers et .*La- 
plante. Le maire ChevalieSles dé- 
putés Lucien Dugas et C.-Æ Perland 
‘adressèrent aussi la parole. £ Loi 


“du trah d'une heure, afin! 


Leur passage à Rte s a 


trdivait M. Dieudonné These, 9. 


œ. l'hon. juge Tellier, 


américain, tourne filiale: |, 


| 
| - ro 


Mgr | 


dut vare 


 L"ypnthaut, la ville de Bethiéém, 


Mme" AT RS PE eme. 


mm dé l# chrétienté. Des mil- 
liers de pélérins venus de toutes les 
parties du monde y ont assisté. 
Cette messe a-été, célébrée dans 
l'église de la Nativité, la plus vieille 


du monde, Cette église fut construi- 
te par sainte Hélène, mère de l'em- 


pereur Constantin. 

La route qui va de Jaffa à Jérusa- 
lem et Bethléem «a été encombrée de 
pèlerins toute la journée, se rendant 


MONTREAË — 
er ancien -< libéral du comté 
de Saint-Laurent, ahcien président du 


| Robert Bicker- 


“Montreal Board of Trade’; est déci- 
dé à Lachine à l'âge de 86 ans. 
: TORONTO Sam McB ét 
élu maire de Toronte pour un second 
terme par une majorité de 15,000 sur 
l'échevin Brook Sykes. 

OTTAWA 


gouverné ment: 


Les représentan's des 


du Canada et des 


Etats-\nis/ se rencontreront à Otta- | 


wat 7 
mesures 
la contr 


janvier, pour discuter des 
prendre pour le contrôle de 
dode commerciale 


NTREAL Deptiis le 17 dé 
cembre/ dernier, {il y a eu 635 cüs de 
arippe 4 Monttéal ét 143 décès. 

QUEBEC Un centenaire, M 
Bruno-Jeun Goulet, est-décédé à Fâge 
de cent ans et quatre mois 


‘QUEBEC 
res et forêts projette de faire planter 
au printemps prochain trois millions 
d'arbres. 


Le ministère des ter- 


MONTREAL Montréa, a‘expprt s 


202,575,931 boisseaux de grain durant | 


la saison qui vient de se terminer 


C'est ufie augmentation de 17,508,844 | 


boisæeaüx Sur l'année Gérnière. 
GENEVE La commission prépa- | 

ratoire à une conférence du, désarme- 

ment à été re à Genève pour 


See nd ne 


la mort da ‘éocteur Andrea Anmiici 
médecin du Souverain Pontife a:tÜi®l 
et de mn prédécesseur. 


PARIS — ML Emile Daeschner, sn- 
cien ambéssadeur de France à Wash- 
ington, set mort à l'âge de 65 ans. 

Pt 


es «va EST UE 


in mulé dé Not: la spa pan 80- 


pour assister à cet événement solen-| 


“avec y 


de 


(TRES PROSPERE 
AUX ETATS-UNIS 


La contrebande de l'alcool 
est devenue la troisième 
industrie comme . impor: | 
tance aux Etats-Unis 
New.York D'après 1e éovmier | 

rappôrt du commissaire à la prohibi- | 

tion, M. James Doran, il semble que 


tout le système se soit virtuellement | 


“ffondré. D'ici quelques apnées-ln loi | 
sera devenue complètement périmée 


M. Doran estime que pour rendre | 


la pro hibition effective, il faudrait un | 


crédit de 7 milliards et demi par an | 


A l'heure actuelle, la coptrebanée de 


l'alcool est devenue la troisième in- | 


dustrie des Etats-Unis. Elle emploie | 
plus de personnel et intéresse un Ca- 
pital plus élevé que le çommerce des 
liqueurs et des alcools avant la pro- 
hibition. Le Congrès, en théorie, est 
à une écrasante majorité, mais, 
en fait, il est assez “humide” pour 
laisser_ les choses où elles en sont. 
Les organisations ‘‘sèches” sont égà 
lement effrayées de demander lap- 
| plication de règles trop énergiques. 
| Et d'ailieurs il faudrait pour cela des 
| mitions de dollars. 


“sec” 


| L'alcool vient en majeure partie du 
Canada par Détroit ‘‘comme l'eau à 
[travers un. canal”. L'alcool arrive 
également d'Europe et des ports de 
l'Amérique centrale et de l'Amérique 
+ du Sid. | 
L'amiral Bullard, commandant la 
| flotte prohibitionnisie, 
contrebandiers à plein 
| rendement sur. la côte de l'Atlantique. 
1 faudrait, pour empêcher leur trafic 
[avoir ur navire 
| 500 mètres. 


déclare que les 
travaillent 


garde-côte tous les 


‘année derniète ies agents de M 
Les ar- 
l’année dernière également 
se sont chiffrées par 75,200 contre 
05009 l'arnér précédente, Les tri- 
| bunaux sent surchargés d'affaires de 
re genre et la police “est corrompue 
| par les pots de vin que ne lui ménà- 
| gent pas les contrebandiers. ‘ . 

LA Washington, ia cap:iale fédérale, 


y à plus de 410.090 persotines qu 


le L 
Doran ont fait 1,600 saisies 


| restaiions, 


| 


ROME = [Le Vatican a à déplorer sont protéèées par l'immunité diplo- 


matique contré rappeur de la loi 
de prohibition. k 
Depuis que.la loi est ventie en ap- 
plication 54 agents “fees” ont été'tués 
ei 129 civils ont été blessés par les 
agenis dans l'exercice de leurs fonc- 
jee 


de in Nativité indtéuéé par une flèche; en bas, à gauche, | 
ite, l'entrée de l'église de la Nativité. 


| mn 


‘Lom 
fn sis du Québec 


ott aWa — Sir Lomer Goutn, ‘an- 
cien premier ministre de la province 
de MED, ancien ministre fédéral de 
l2 justice, a été nommé lieutenant. 
gouverneur du.Québec. 11 entrera en 
fonctions le 10 janvier, date d'expira- 
tion du terme de l'hon. Narcisse Péro- 
eau. 


| +: — +4 —— , 


| Poètes canadiens à l'honneur 


| 


Au concours, ‘1928 du Salon des 
| Poètes de Lyon et du Sud-Est, Mme 
| Hianche Lamorrtagne-Beauregard ob- 
tient le deuxième prix (Médaille d'ar-, 
ent. pour son poème: “Gaspésie, ter- 
re du silence” dans la section: ‘Su- 
jet libre”, où sept mentions et quatre 
prix ont été décernés. 

Dans la section: “Un acte en vers”, 

M. Louis-Joseph Chagnon obtient le 
troisième prix, et dans la section: 
“Originalité”, Melle Eva Sénécal ob- 
tient le premier prix (Médaille de 
Vermeil) pour son poème ‘Vent du 
Nord”. 

Ce concours était sous la présiden- 
ce d'hor: de lu célèbre Comtesse 
de ” les pièces primées ont 

#4 séance solennelle de 


Etats-Unis 


W. 
ming, 
démie & 


‘e Dr Cum- 
tène, l'épi- 
dans le 

"a pus 
Wing 


moment à 
de complic. 7% 
craint que LL. ‘1:11, ___ ."Îaye 
plus tard au € té- 
mie actuelle 5e : Q 
celle de 1918 lo: 
débuts. 

Les morts en 19. 
500,000 le chiffre nor. 
y en eut 100,000, mais 
15,000 et 20,000 en 


ire 


Le Dr ÇCumming est d's 
les officiers de santé pou, 
un million ét quart le 
nouveaux cas aux Etats- 
semaine finissant le 22 ré. 7% | 
chif're est basé sur çolu a à 


rapporté jusqu'ici dans LE 
moins. sept, ‘ 
1 D — 


La fanfare de la gai Let 


x e— 


- 
\ 


royale de Beifique, 
musiéténs, /va : faire 


Canada. avril,. Des 
viennenŸ d'avoir leu à 


ME 


: $ 
+4 
LE 


' 


| pensionnaires qui voudraient s'inscri- 


mais Hi y avait 


communauté, toutes les religieuses 
nées à Letellier ou à Saint-Joseph pu- 
“ent assister à cet événement et en 
métine temps rendre visite à leurs pa- 
rents et amis, 
‘fut, vÜus n'en doutons pas, très æoû- 
té, de la part dés .re 
encote plus des viedi parébts qui ont 
poëséder pendänt 


pu 


cles 


C'est 


re daps cette institution et suivre les 
classes à l'école paroïssiale. 

H était tout anturel que la célébra- 
tionrevétit. un caractère religieux 
plus: il y avait une 
note familinie très prononcée, puis- 


un privilège qui 


- mais 


quelques 


Jours après plusieurs années d'ab- 
sence, ° 4 


Notre dévoué. vicaire, 
Chamberland, 


Sploncides cérémonies 


M.’ l'abbé 


voulut que les céré- 


monies religieuses fussent empreintes. 
de splendeur, et Letellier eut l'hon- 
neur inaccoutumé de voir au choeur, 


4 


ie e temps, 8. G. Mgr Béliveau, 


Saint-Boniface. C’est un privilège 


A 


9.h. 30 eut lieu 


| insigne que les jubiiaires et les pa- 
|roissiéns de Letellier ont apprécié 
‘hautement. 


e messe ponti- 


ficale chantée par Mgr Gabriel Clou- 
tier, P.A., ayant comme diacre M. 
l'abbé. Haracé Messier, de l'archevé- 
ché, et: comme sous-diacre M. l'abbé 
Alexandre : d'Eschatñbault, curé. dé 


Grande Clairière, Man.; un 
la pärotäge de Letellier. 


ant de 
8. G; Mgr 


Arthur Béliveau était au trône, ayant 
à ses côtés MM. les abbés Desrosiers 


et 


Picton, 


de’ Saint-Jean-Baptiste, 


Mgr Wilfrid Jubinville, PD. M. le 
curé Martin, de Saint-Joseph, et le 
R. P. H. Bourque, S.J. visiteur des 
écoles,' étajent présents au choeur, 

Le chant fut exécuté par les élèves 
de l'école sous la direction de Soëur 
Sainte-Reine; ils exécutèrent time mes-. 
se en trols parties et à l'offertoire le 
cantique très approprié “Quid retri- 
buam Domino”, 
Notre-Dame des Missions 
Le sermon fut prenoncé par le R. 


LE FEU DÉTRUIT L'ÉGLISE DE ST 


Un 


après-midi. 


rances. 


: On pense que le feu a pris 
par les tuyaux de la fournaise, 
Il a été découvert à 4 h 20, 
dans le vôisinage de lhutel. 
Les pompiers de St. James, 
appelés en toute hâte, ont été 
promptement sur les lieux. Ils 
combattu  héroiquement 
es flammes, mais avec grand 
sivantage, étañt obligés dé 
‘per l'eau de -i#-rivière, à 
‘istance de mille pieds. 
b. un appel à été aûres- 
service des incendies. de 
ipeg; mais à l'arrivéé du 
‘hement, TON dé l'église. : 


ont 


. eflondré et tou 


- «ft plus ve ruine Ête 
ate. 
lien n'a été pars à l'ex 
tion des Saintes, Lspécss. 
4 ont pu étre énlevées. à 
À pre ver RE er eee) 


été construite Il 


LC 
SU ET EURE 
hibaudeau, O.M.I, et passait pour 
l'une des plus belles de la région. Ses 
étaient surtout 
den Pere nn 4 


. vitraux 


incendie a complète- 
ment détruit l'église catholi- . 
que de Saint-Charles lundi 
La paroisse subit 
de ce fait -une perte d'environ 
$40,000, dont $17,000 seule- 
ment tte par les assu- 


t l'édifice 


alprs que la Rév. Mère 


es succès ottenus dans les examens 
français et autres, par le développe * 


…et-a mûri-au pied du tabernacie” ses. ! 


je au Seigneur 
tout ce qu'il m'a donné?” Hi: 
torique de la communauté dé | s 
tut Notre-Dame des Missions ét de 
son arrivée à Letellier 11 y a 25 ans, 


Irénée arriva. avec ses 


pour faire dé l'en srinemen d'a 8 er %) 


vouer à la formation 
Le prédicateur énuméra les ss NL 
bienfuits de la présence des , 
ses dans-une paroisse: il.dit commet 

leur oeuvre était solide par l 

tion réligieuse et Frances D 

donnent à nos enfants, brillante par a | 


ment de belles vocations à 
roisse depuis leur arrivée, utile par 
l'instruction solide et pratique qu se 
donne dans leur école. 

La communauté.de l'Institut Notre 
Dame des. Missions, quoique, pas très 
anctenne, compte au-delà de 1,000 
merubres répandus dans toutes les, 
parties dù monde, La fondatrice, da 
Vénérée Mère du Coeur de Jéaus, 
s'est inspirée de srègles de säiht Au- 
gustin et de saint François de Sales 


projets de fondation de :s4 commu: 
nauté, ‘dont ln fin est “la gloire de 
Dieu par Marie” ‘et 14 sanctification. 
de ses membres par les trois moyens 
suivants: fa vie intérieure, la science, : 
les travaux manuels, Chaque. ordté 
religieux à son Ni cm go | 
celui de cêtté ra # 
zèle pour la gloiré.de Dieu Lg Nc 
pratiqué des vertuside ag. mére 
tienne, simplicité, chart uc 


joie: M. le euré 
cloué sur s6f lit 
lait les religieuses 
avec quels senti F 
sa reconnaissance poûr M bien 
pli depuis; mais malheu: r 
ne peut assister à cette belle tête 


Rév. |; 
provinelale, 
Baint-Albert, assistante 
occupaient des places spéciales 
l'église, entourées des prieurés! 
Baint-Dustanné de eg po “: 


vingtaine, parmi lesquelles D 4 
comptions dix sveurs nées soit à Le 


voler «ets À Nanou os EU 


lés noms: 
: Mère Marie-Sdinte-Augustine oue 
Délima Manseau), di Collège Bacré-* 
Coeur, Régina; Soeur Marie“Fhérèse 
de Jésus (Mlle flosianne Desrosiers), 
Fort Francis, Ont.; Mère Marie-Saint- 
Wilfrid 


(ge Rosa «Das. Lt 


dns 0 ; hs op À Cr Vos ne | 5 L | 70 kauxee 
«L'année 1929 ramärie le cinquième | trahle, puis resta, ven. LR #, en: | nzaine E |! | MONUMENTS_FUNBRAIRES 
centenaire de la marche illustre que - Ahglaïs, qui d it da bro-|5 sé EN 7) : le en Ralwidué | are. à 
Jeanné la Lorraine ft à travers la | let Rs nt ainsi ! " pe Me 5 OT Re FR: | BUS | à k 
Jrrance en cetio année 1429, qui VIE | 3 ou bûrnes commémora- |" De orgue Po cu qi EE Hu personr : - M tee 4 Lephal Ant entiere 
- Jes--Añginis-s'étaient- établis-e- : 
Tquérañts. Vauçodieurs, Chinon, Poi- 
tiers, Orléans, Reims, Saint-Denis aux 
portés de Paris, La Charité, telles 
sont quelques-unes des étapes de la 
‘chevauchée victorieuse de, Jeanne 
d'Arc. 
Et l'idée, heureuse, est née chez les 
À dévôts' si nombreux de Jeanne d'Arc, | © 
de jalonner par des pierres commé- 
morativès cet itinéraire qui finit en 
calvaire, Sous les plus hauts patro- 
nages, un comité vient de se mg à 
tuer à Paris pour faire apposer, de 
février à décembre 1929, dans toutes 
“ élèves les localités traversées par Jeanne 
ee roger À W'Arc.en 1429, des pierres commémo- 
on : dans l'exécution de tout ratives ‘rappelant les dates de passa- 
ns ot méritärent. de la 18° où de séjour. de la bergèré qui de- 


e Mgr l'Archevéque des féli- vait sauver la France, 
; pour ces ets et aussr! Ce jalohnement s'effectuera de jout 
sen en jour, de. village en village, d'ab- 
baye én abbaye, de château én chA- 
teau, partout où s'est conservé, le 
:“Marche dé Fête”, duo] uvenir. du pasdage de Jeanne. 
_ de piano, P;-G. Schieiffarth. Milles F. La premiët® pierre sera posée à 
T Fraser et. Î.. Parent, Vaucouleurs, le:23 ‘février prochain, 
: ‘Au Royaume des Fleurs”, säynète | sur la Porte de France, par laquelle 
_de fête... Jeanne est sortie de Vaucoulèurs 
Aâresse à Mpnseigneur : Mile C.{}dans l'après-midi du mercredi 23 fé-| 
Durand. . . fvrier 142% - Dans‘ la nuit, à trois 
: | “lpeoks”, comédie en un acte, dheurés du matin, après avoir che- 
#Maiche des Ecoliers”, duo de pia-| vauché plus de onze lieues, elle arri- 
‘mo, Bprawier.. Miles Fernande et | vuit près de Joinville, à l'abbaye de 
Marthe Bruyère. Saint-Urbain, où une cérémonie com- 
pm dense RESTE jer acte. | mémoratire aurs lieu également, De 
L.  . “Sourire. du Printemps”, trio de|l'abbèye de Saint-Urbain, Jeanne 
D piano. Amold Sartorio. Miles V.|d'Arc partait vers le village de Cef- 
» Phuaket, MP. Saurette,. A. Gallant. | fonds, où son père était né et où, 


l Lrè aa D 
Ë L, é a stonor Bars 


ar image 
l'autoire nombreux qui.y 


donnés: les: mg 
vain sur chaque 
par les Allemands p 


Ps im à 7 via 
“du | rement se poser de nouveau par suite 
de l'attentat commis contre M. Char- 


u 
3. françaises Û e” : 
ues dans l'Alaska. le 
oceupées “par les arrikes anglaises primtif ‘de Jean Welz s'était doublé 
pendant Ia guerre, plaque érigées par d'un restaurant fort bien achnlandé, 


l'Angleterre et ses dominions, À la 
gloire de Dieu et en souvenir de leurs er Gt _—. nes bep 
combattants tombés au champ d’'hon: C'est en sois PAL ER que l’heu- 
are reux souverain de ces régions arcti- 
Grande idée, disions-nous, et qui ques apprit l'existence é'une. guerre 
suscite un grand enthousiasme, car | mondiale. 11 semble que ce fut pour 
le cuite de Jeanne d'Arc tient au lui le signal d'un rénversement de sa: 
coeur de tous les Frañçais et rappelle | brillante fortune. Un bateau chargé 
ainsi les étapes de son épopée. victo- de fourrures; qu'il conduisait en Alas- 
rieuse, émeut au plus profond d'eux- | ka, fut pris dans les et se per: 
DEEE EE QE PE leur dit corps et biens, Le roi des Esqui- 
la pafrie. - maux put seul se sauver. Recueilli 
Victor BUCAILLE. par un vaisseau qui le transporta en 
Dh 2——— Alaska, il n'y arriva que pour tomber 


Livraison des marchandises 
Polighene Adel. 010 


: Mn haut de le pharmacie MeRoer 


| 
es Dr JARJOUR Le 


|! vaut”, 2ème ncte. le 24 février, une plaque commémo- Peux prêtres interdits en |entre les mains des “Tigres blancs”, Le LR MEUTR ES fe 
VAE" À ‘Manche héroïque”, trio, de piano. | rative sera inaugurée. Et ainsi de Alsace association de contrebandiers d'alcool, ee de 
1 | Miles: MP. Saurette, I. Fraser, 1:l#our en jour, de ville en ville, Auxer- BEA . là laquelle, dans son royaume, il avait "08, Ed, Grént Woët Permanent Loan 
” Saurette. re, Gien, Chinon, Poiders, Tours, Or- PEN a ES __ On annonce que|fait une chasse acharnée. Pour se : :F#léphone 87, 248. : … . 
D “Julia, 3ème acte. |léans, Reims, où, le 16 juillet, sur | r'évéque-de, Strasbourg, agissant é 4- | Vengér, cette bande dénonça comm ‘56, HUM MAIN WINNIPRS 
s “Nuit étoilée”. soto de piano, Lange. | l'emplacement de. l'ancien hôtel de| prés des instructions du Vatican, # agitateur bolcheviste un homme qui, 
145 : ©. Mile Alma Cadieux. l'Ane Rayé, une pièrre commémorera prononcé ‘interdit contre les abbés!|quelques semaines auparavant, me ! 
"My Ê “Julia”, tème acte. le souveñir de la rencontre de Jeanne Rp 


Haegy et Schliess, chefs du parti au- connaissait même pas le mot de bol- 

:: ‘The Musié of the Birds”, chorus: | d'Arc et de ses parents. . tonomiste. Georges Benoist, l'hoin- chévisme.  Transporté aux Etats- 

» k j Senior Pupiis. ù Et la chevauchée continua. Sois-|me qui a tiré sur le procureur Fa- | Unis, M en fut expulsé comme étran- 
F Faites du Choix”, comédie | sons, Epernay, Laon, Provins, Cou-| chot, a, paraît-il, dit à la police que | 8er indésirable. 

| en up M. ioraniers, Crépy en Valois, Senlis, | la lecture d'articles publiés par les| . 11 débarqua alors à Hambourg, où Arrangements Spéciaux pour 
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êtes païen, alors? 


+ Qui, dit ingénument le 
(M boeuf avec'un gros soupir. Et 
vous? | 


L 
{ 
+ D 


— Moi? Je suis, comme tous 
: les miens, de la province d'Is- 
+ sachar. L'un de mes ancêtres 
a promené le roi Salomon. 
«Vous ne connaissez sans doute 
pas Salomon? Non? 
 sûrem nl à la noblesse de ma 
Jace d'avoir aujourd'hui tant 
le \ e 


LAveun-vous entendu parler de Fepst 
legs eut préparation netentifique 
nn forme de pastille, qui fouruit un 
tinitement absolument nouveau €t eft- 
pour ln toux, le rhume, les mala- 
die de ln poitrine et de la gorge. 
Mepa contient des ingrédients médi- 
: qui, plinoés nur La langue, ne 
i ) * t immédintement en vapeur 
Œ ei sont rospirés à travers les passages 
Fs bronches. Dans leur voyage, ils 
: sénat Jen membranes eufinmmées 
Mtnttées den tubes des bronches, les 
dts passages de Lair, 
lAnalement dans les bromches 
ét et cicatrinent. 
liquide ni solidé ne 
CRIS broétiches mi lens 
en vapeurs er D où 
est . mt et in elent - 
Découpes 


L GRATIS cetié annon- 


travers le nom et ia date 
th envoyes-ls  (aves.un 
g r le r a. P 


coe e £ 
.. Tout r dl hi da 


pa doucement on fonde une famille, 

5 de l'amour c'est Lagon tog rase. 
. AVR gros garçon, une pelile f{le, 

2 Vont lour à tour égayer la 

A nos rôtés des cris joyeuf résonnent. 

est heureux, on s'aime 103 vds sis 
que les cheve 
Tout doucemert. Tout doucement. Ê 


: Tout doucement passent joie et misère, 


n À eng bambin.-qui vous nomme 
ÿs € en riant sur vos genoux frem 
TT On äime encore; et déjà le soir tombe, - 
= #æ dos se-voñûte, on marche en 
Et c'est ainsi qu'on descend vers la tombe. * 
Tout doucement. * 


Théodore BOTREL. 


La sainte 


de ses beaux yeux, can- 


Je dois 


aison: 


grisonnent n 


“grand-père” 
lants 


Leg” 


ébuchant 


d'idées. Je vous les dirais bien. 
mais vous ne pourriez les com- 
endre, puisque vous, êtes 
païen. Le 
— Dites toujours... 


= Tenèz, par exemple,. dit 
l’âne avec un air entendu, je ne 
suis -point content de la musi- 
que de ces bergers. Le Messie 
leur a fait l'honneur de naître 
chez eux, et voilà tout ce que 
ces rustres out à lui offrir, un 
air de galoubet!. Je. n'aime 
point Je galoubet, cette pauvre 
flûte à. trois trous. Et vous, 
comment trouvez-vous cette 
musique ? 

GER Plaisante et douce... 

-# Vous m'étonnez… (C'est 
étra 


comme on ne sé res- 
semble pas--cRuis vpici encore 
une autré idée qui m’est vente. 
Pourquoi les hommes de ce 
pays, sachant que le Messie de- 
vait naître chez eux, ne lui ont- 
ils pas préparé un palais et un 
joli manteau de roi, au lieu de 
le laisser vagir et grelotter dans 
une étable? Pour qui le pren- 
dra-t-on? 
‘ — Pour un pauvre... | 

— Vous dites cela d'un air 
tranquille, comme si vous trou- 
vies cplis misère du Messie y 
turellé. Les Lens qui ont com 
me moi des.idées seront cho- 
qués de son dénûment. Lés an- 
ges, dont il est le roi, sont 
mieux habillés que lui. - Ceux 
qui chantaient tout à l'heure 
sur son berceau auraient bien 
pu lui apporter une tunique 
d'azur et une ceinture d'ar- 
gent. Croyez-vous même qu'on 
se-serait plaint dans le paradis 
si plusieurs d’entre. eux étaient 
restés auprès de noùs, dans cet. 


té étable, pour y jouer quelques | : 


airs de harpe et de cithare? 
Voilà de la musique distin- 
guée! Mais des ritournelles.de 
galoubet, comprend-on cela? 


Qui peut se plaire à ces simpli-|. 


cités? 

Les petits, dit le boeuf, 
dont les gros yeux sé mouillè- 
rent de tendresse. 

, —— Et même, ajouta l'âne; 
pour vous dire toute-Ma pen- 
sée, jé ne m'explique pas pour: 
quoi nous sommes ici. A part 
Joseph et Marie, qui veillent 
sur l'Enfançon, il n'y a dans 
cette étable que vous et moi 
pour garder le Roi du ciel et de 
la'lerre. Fäurais voulu que, 
pour la circonstance, ‘on. nous 
mit en possession de tous les 
agréments que la nature a pu 
nous donner. C'est tout le con- 
traire qui arrivé, vous ne re- 
marquez pas? Voilà plus de 
quinze jours que Joseph ne m'a 
étrillé. le noi. Ai-je l'air, pis 
toyable aveé ma croupe pou- 
dreuse, crasseuse, sans reflet? 

"vous, je suis sûr que vous ne 


se" és | vous regardez pas. ur 


— Non. 
— Je m'en doutais. Vous ne 
savez pas ée que vous avez l'air 


falheureux et las; avec vos 


flancs maigres, la terre des che- 
A senc qui reste.à vos 
sabot, ef larboue des fliques 
4 ke | x à 
| à 


ef puissante haleine le sommeil 
du Messie: 

— Voyez-vous, mon pauvre 
Issachar, dit-il à l'âne, vous 
avez trop d'idées, c'est pour ce- 
la que vous êtes si. bête. Je 
suis un pauvre boeuf, ma vuë 
fait pitié. Ce que je régrette 
pourtant, ce n’est pas d’avoir 
de la terre à mes sabots et le 


bien comme cela?… Je: suis 
païen, et j'en ai de la peine; 
uñ boeuf de Moab.: lourd :et 
muét, mais je suis attentif à la 
voix des choses et enclin à la 
songerie… Et à force d'errer 
silencieux aux péntes des mon- 
tagnes et dans les solitudes, 
j'ai oui et compris ce qu'y di- 
saient les tures. Depuis le 
cèdre jusqu'à l’hysope, depuis 
la fourmi des sobles jusqu’au 
lion du désert, elles parlaient 
de cet enfant. Le murmure de 
la brise au bord des eaux di- 
sait aux jones tremblants: Ai- 


mez-le! La fleur disait au! 


vent: Je ui dois ma grâce et 
mon parfum, aimons-le!.. “La 
rosée épanduè disait à la plai- 
ne embrasée, aux herbes lan- 
guissantes ,et aux arbres pâ- 
més: Ma fraîcheur est son oeu- 
des sources, où j 
à midi pour boire 
passant: C'est lui qui m’a créées 
; aimons- 
… C'est tout ce 


vre, bénissez-le !.. Et l'eau pure 


me penchais 


xpiue 


T Aimons-le!. 
que j'ai appris et retenu. Je 
viens le réciter ici. Et quand 

réchauffe cet enfant de mon 

leine, je n'ai point d'autre 
idée que de lui dire ce que les 
choses racontent dans mon 
pays de Moab: Vous êtes grand, 
petit enfant. Vous êtes riche, 
petit pauvre Vous êtes bon, 
même pour le boeuf... Le pau- 
vre boeuf vous aime... 


J. BELLER. 


Aux supérieures de commu- 
‘ nautés, aux directrices de 
pensionnats, aux insti- 

-. tutrices laïques 


Les co: 
fait un 
; campagne 8h faveur de la mo- 
destie chrétienné et ont uni leurs 
efforts à ceux de la Ligue Catholique 
féminine. Les religieusés contemp 
tives ont promis le concours de leurà 


re, chantait en 


AIUT r 


rine de Maizena, 1 cuillerée à table 
de ioutarde et de sel, un jaune d'oeuf 
battu avec des > d'une tasse de lai! 
f Cuire. 


Æ % d'huile d'olive. Mélangez 
à la mayonnaise. 


: . 


Quelq ues pensées 


Une grande misère parmi les hom- 
mes ‘c'est qu'ils savent si bien ce qui 
leur est dû et qu'ils sentent si peu ce 
qu'ils doivent aux autres. — Saint 
Frantois de Sales. > 

S'effranchir des règles de la civilité, 
c'est chercher le moyen de mettre ses 
défauts plus à l'aise. — Montesquieu. 

La véritable grande dame a les mé- 
mes manières dano sn cabinet de 
toilette que dans son salon et la méê- 
me politesse pour ses serviteurs que 
pôur ses hôtes. — Cârmen Sylva. 

Quand mes amis .sont borgnes, je 
les regarde de profil — Joubert. 


que les heures où le soleil luit. —- Vic- 
” Tout le monde n'a pas la possibilité 
de faire de grandes choses pour le 
service de Dieu; mais la véritable 


la | valeur de nos actions ne vient ni dé 


leur éclat, ni même de la difficulté 


ferventes prières et nous considérons {$.;; se trouve à les faire. Elles sont 


cet appoint comme absolument né-f 


cessaire. Comment, sans un secours 
surnaturel, pourrions-nous faire péné- 
trer dans les âmes ure conviction As- 
sez forte pour battre en brèche des 
préjugés aussi jortément enracinés ? 

Le mal étänt dans l'esprit, il faut 
créer à la jeunesse une mentalité nou- 


dl 
He 
il 


rité de Saint-Louis, de Notre-Dame di 


Perpétuel-Secours ont vu lèver une 
première moisson qui eût été bien 
nn | ! 


Elles mo 


| temps ellés 


cà 


plus grandes en proportion de ce 
qu'eles sont animées de plus d'amour 
de Dieu et d'un dèsir plus grand d’être 
agréable à Dieu. — Louis Veuillot. 
Faire de l'esprit, c'est avouer qu'on 
en manque. — Charles de Freycinet. 


= Les Poudres- # Vers de” Mit: 


vur les 
és vers. 


ler sont la médecine 
enfants qui souffrent 


les conditions de l'estomac qui 
font subsister les vers et les ex- 
ulsent du système; en-méme 

, disent un effet 
ag ven sur les organes diges- 
tifs, a: staurent utile 
opération et : Aves 
dres_ provenant de Ja même 


ci: 


r un 
6 Ji 


ent immédiatement |: 


Tout à coup, nous sommes tomm- 

devant un iglou: l’esqui- 
mau s’est arrêté, c'était la mis- 
sion... alors, nous nous sommes. 
reconnus et vite nous somimies 
rentrés ‘pour nous metire à 
l’abri du vent, du-froid et de la 


a "+ re 
out à l’heure, je suis allé 
chercher de l’eau, ce n’est pas 
une pete affaire que d'aller 
chercher de l'eau dans ce pays. 
On met le tonneau. sur une 
traîne et on s’en va loin sur le 
lac, là où l’on espère que l’eau 
n’est pas gelée jusqu'au fond. … 
Alers on prend un outil spé- 
cial qui sert à casser la glace, 
on fait un trou d’un inètre, un 
mètre cinquante, quelquefois 
deux mètres. C’est dur et c'est 
long. Pendant ce temps-on sent 
oid qui vous pique la figu- 
re, la barbe et la moustache se 
pres A On creuse es 
jusqu'à ce qu'un petit peu 
d'eau jaillisse. Alors avec un 
seau vous remplissez le ton- 
neau. On revient jusqu'à la 
maison en tirant la traîne. 
En arrivant, l’eau du tonneau 


UT, OML 


té contre de nouveaux désor- | vo 


la fatigue; sa foi profonde Jui faisait 
oublier ses souffrances et Ti donnait 
des forces surnaturelles pour gravir 


11 voyait dans les maisôns les parents, 
[ins enfants réunié devant le foyèr, le 
. | calme et la tendresse se dégagenient 


qui lui dit..Jeune homme, ne va pas 


homme. 


‘en. même D md 
Îte prie de m'envoyer 50 franes 
pour m'acheter un chapeau” 
Par retour du courrier le tau- 
réat reçut la ré 
her enfant, 


ponse suivante: 


ar mon fils! Rien ne peut 
être plus doux à mon ve 
coeur ni me rendre: plus-fien. 
Pourtant je ne t'envoie pas 1 
50 francs que tu me demandes, 
car lorsque, comme toi, on a 
une-couronne de laurier sur la 


la montagne; Traversant les villages, 


ce- charmant tableau, tandis que 


| peau!’ 


Même résul tat 


Le père. — Pourquoi :es-tu 
toujours à la queue de ta clas- 
se?._" À 


LE M 
voix encore forte il cria: “Excelsior!” 
Plus loin it rencontra un vieillard 


“|, Le fs. = Bah, ot enseigne 

se dr m Eee LA mg ‘a même chose à lg queue et à 
grand, veux-tu Ÿ my avec, nous?” la tête. - PP ‘a 
Mais les yeux fle l'enfant Fayonnè- | : SR 4 ' à. 
rent et de ses lèvres. bleuies parie! Réflexion de Bob 
froid sortit ce mot: “Excelsior!” . HUE Ha: à 

La tempête maintenant ‘diminuait,| Mais, mon pètit Bob, On. est 
ainsi que les forces di pauvre jeune sur la terre pour trave Her: ; 


Bob (après avoir réfléchi) — 
Oh!...Eh bien alors, je me ferai 


Le lendemain anatin, tandis que les 
marin, - 


moines du monastère Saint-Bernard 
#dressaient à Dieu leurs prières ma- 
tinales, un cri immense d'espérance 
retentit: “Excelsior!” ‘C'était le der- 


à demi enseveli sous la neige et te- 
nant toujours dans kes pauvres mains 
gelées la bannière blanche, | 

Et tandis que les moines attristés 
enteriaient pieusement je jeune hom-- 
mie, une voix douce descendit du ciel 
qui répéta aussi “Excelsior!” 


Seigneur 


(S. Matth, 11,,1-12) 
Jésus étant né à Bethléem, ville 
de Juda, aux jours du roi Hérode, des 
mages vinrent de l'Orient à Jérusa- 
Que cc soit pour nous tous le cri|lem, et demandèrent: Où est le Roi 
de notre âme, de notre coeur. Pen-| des Juifs qui vient de naitre? car 
sons péü-aux biens temporels de cette F1 
terre, mais tendons beaucoup aux 
biens éternels. Que notre idéal soit 
de monter toujours vers Dieu, tou- 
jours plus haut. ( 
Suzanne BUFFET. 
Ecole du Sacré-Coeur. 


r le pont d'Avignon, tout 
ee le monde y passe: 
De pauvres parents n'avaient qu'un 


bla,et toute la ville de Jérusalem 
avec lui. Et ayant rassemblé tous 
les princes des prêtres et les doëteurs 
du peuple, il leur: demanda où devait 


2 


toi, Bethléer, ville de ‘Juda, 
pas la -moindre entre-les 


fils qui portait le nom de Benoit. 
Mais, à cause de sa petite taille on 
le nomma Benézet, c'est-à-dire petit 
Benoît. Jeune encore, ce petit garçon 
fut chargé de garder les brebis. Un 
jour qu'il gardait son petit troupeau, 
la voix du Seigneur se fit entendre. 

‘“Benézet, écoute-moi. Va vers la 
France etbâtis un pont sur le Rhône, 
car beaucoup de monde périt sur ce 
fleuve dangcreux. — Je ne connais 
guère le chemin, dit Benézet; et qui 
gardera le trotipeau qui m'est con- 
fé? — J'enverrai un ange qui te di- 
rigera vers la France." ss 

Benéset partit seul, mais bientôt 11 
rencontra un ange sous la figure d'un 
pélerin, . Lorsqu'ils furent ‘près du 
bord, l'ange dit: “Trayerse ce fleuve 
et va te montrer à l'évêque.” En di- 
sant cela, l'age disparut. Benézet 


tira; le chef qui doit -gouvernez mon 
peuple d'Israël. ‘Alors Hérode prit 
les Mages en particulier, :s’énquit 
d'eux avec soin du temps auquel l'étoi- 
le léur était apparu, et le envoyant 
à Bethléem, il leur dit’ Âllez, infor- 
mez-vous exactement de cet enfant, 
et lorsque vous l'aurez trouvé, faites: 
le-moi savoir, afin que rof-même 
j'aille aussi l'adorer, : : avoir 
entendu ces paroles du ‘ls parti-. 
rent; et en même temps l'étoile qu'ils 
avaient vue en Orient, se montrant 


qu'à ce qu'étant arrivée sur le lieu où 
était l'enfant, elle s'y arrêta, Lors- 
qu'ils virent l'étoile, He fürent trans- 


, 


portés d'une grañde joie, et, étant 
entrés dans la maison, ils trouvèrent 
enfant : 
prosternant (on fléchit le genou), ils 
l'adorèrent. Puis, ouvrant leurs tré- 
sors, ils lui offrirent pour présents de 
l'or, de l'encens et de ia myrrbe; et, 
! : | ayant reçu en songe un ordre du Ciel 
“La Boigneur m'envoie bâtir un pont | de je point aller retrouver. Hérode, 
ts retournèrent dans leur pays par 
un autre chemin. . AA 


“Un premier prix, remporté: 


tête, on n'a que faire d’un cha-… 


avons vu son étoile en Orierit; 
léette nouvelle, ie rof Hérode se trou- 


naître le Christ. Ils lui répondirent: 
A Bethléem, ville de Juda, selon ce 

qui a été der ur le Emo, Et 
tu n'es 


villes de Juda; car c'est de toi que sor-. 


de nouveau, allait devant eux, jus-. ‘ 
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t4 fut exécuté par le choeur de chant pa-| Bélanger F4 put fouèr à cause | IP connaît seule le-nombre, ons |du0 qui fut très goûté et applaudi: | coûp plus et 


‘roiasial, auquel s'étaient joints. plu- 
! sieurs chantres de Saint-Joseph. Mlle 

M Alice Jutras touchait l'orgue. 
[W: : Le cortège funèbre était 4miposant, 
æ le corbillard étant suivi d'une vingta!- 
, ne d'automobiles. La croix était por- 
| #* Les porteurs étaiené:-MM. Isidore et 
| , Norbert Bouchard, Stanley: Fraser; 
 AMT Ludovic Arcand, Roger Gauvin et 
f (5 René Saurette, tous membres du Cer- 

k 


/ décida, hon sans peine, à se séparer. 
d'un léger nccident dans une partie ee 
précédente, -et Louis. Pélissjer fut ern- Nos jeunes me prient d'exprimer ax 


og ra ù gd gpl ras quant à moi, je crois savoir qu'ils ont 


Bélanger: 11 ft une montée sensation. | intention de récidiver, vers la fn de 
nelle et compta uñ point. 
- Le 24, r'équipe junior fut-victorieu- |" a rè | 
se vontre ÆEmérson par 7 à 3. T Coeur, seule Ame.} 

Le 28, iN/fut nécessaire de jouer La conférente de. janvier voudrait 


vuinze minutes de temps supplémen- prendre les allures d'une journée agri- | rom. 


A cole; on, y traitera dans-tout son en- |‘ D rene 

tete ” Karaté partie quifut} l'intéressante question du trè- | par Miles/ Anna ndon -et- Marié- 
% 21, à Morris, preraière partie de | 1° d'odeur. Les conférenciers seront | Anne Sdftel, te le proxpamgl| 
. As La des hommes d'expérience; quant à la| ‘La-soirée s'acheya par la ÿÿnte aux 

ligue. . Letellier gagna, 9 à 3. enchères de divers objets offerts par 


? ‘ cle Safnt-Norbert. 
4 x Le défunt laisse ses parents incon-. 
/’ solables.. M. et Mme Henri Bou 
L, ‘hard; cinq frères: Narcisse, Joseph, 


2 sacs de 49 livres #20 


présidence... il est, dans la capitale a k 
x de Saint-Boniface: HerménéglMé. 2e : ais à Emerson, Letellier perdit un Père vénéré et très aimé, que personnes générélisés de la pa- Pitrèit, : ri + Por . ! 4 sacs de 24 Mvres ETES ME ee 
+ : , * Ÿ . r , 4 A nn. 0 Dom dixi * grégo- à é F ; s  : « BE 
gustit.. de Winnipeg, et Michel: deux tee || : l'Agriculture ne laisse pas insensi,| roisse et W'ailleurs. L4 jeunesse s'a-| 4 À > D'après la classification du gouverne | _ Alimentation 
soeuis: Marie-Louise, de Saint“Boni- ble... ‘Vite une neuvaine à l'Ange Gaf:|nimant à ce’ jeu, nous devons dire n. 


M. et Mme Origène Cadieux, ainsi ; 
que leur fille, de Saint-Lazare. û den _ pete de Noël 
"Met Mme Albert Lahaie, de Saint: U L ï ti L dé: 
pre, ee né: 

ment du succès. N commu- 

Nap. M. Atùguste Dansereau, de Saint $ Türentselles nomb ” l'us- 
ëtAdélard Marion, dé | - ne un Mastin, de Pine Fans, |‘istance générale -aboñdänte, La ji: 
“HS  Sainte-ElisabetX! Joseph Hébert et M. Ms". mière électrique une. le charme 
H Dupont, de Séint-Boniface. ” | M.'et Mme Télesphore Desrosiers, | 4 Cette nuit céleste. TRUE 

Nous fons À la farnille Bouchard de Pembina, N. sé , surtout les deux élégantes épurotnes 
si cruellement éprauvée notre pro-| . M et Ms Loiselle, de Saint-Bo- qui encädraient si artistiquement l'au- 


$ | 
“Kyrie”, “Gloria”, messe de Van 


ue le combat non faute de 
que. M Durme, “Marie Reine des Coeurs”, 


combattants, mais faute  muni- 

tions; ‘il ne resta pag le e ob. 

jet à vendre, rdalgré dés de| { a. rie 

valeur des-orgaxisatrites. ‘Les finan-|  ‘ Credô AV, grégorien. ; 

ces-Cela paroisse y trouvèrent large- | Ofertoire, ‘Leeteñtur”, grégorien, 

ment leur compte: gr ce fut pour | ‘Püer uatus”, Noël ancien (à deux 
37 


— ps 


* face, et Marie-Anne (Munie phaël 
ÎŸ IN Harrison), ,:” 2 


elles un gain net de 137 belles pias- | VOIX): . | 
tres. ! #. “Sanctus” et “Agnus Dei”, messe 
; de Van Durme. 


Nous rémercions cordialement tou- 


| “Adeste fideles” (à deux voix). . / BEUES mere 
fonde #ympathie, et nous demandons Foro tel. | , [tes les personnes qui, de manière ou Commenton, “tn splendoeibne avé: a Cours du grain fourni par : RE ‘ 
ÿ aux/membres de | °C. J. C. d'offrir x re ne Avant les Vépres, suivant une coù- | d'autre, contribuèrent à ce beau suc- gorien. ! . PP + Te + Fi ‘à 
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SA PORTEZ nttention aux premiers symp-| Nous l'étouterons toujours avec Le programme comprenait un con- 


QU tomes d'une Malaars Ge tx ponwi-Au| plaisir; il sera de toutes nos fêtes | cours de whist, une vente aux enchè- 
W Drémier signe de toute éruption ou trri- sa voix, tantôt do et ca æ ol = € —— cms - e 
Lätion désagréable, froties-la avec . uce ressan£e, | res de paniers et, pour cloré agréa 


Zam-Buk. Cec! adoutit et-fait dispa- tantôt mâle et énergique, traduira en blement la soirée,, une saynète, un 


D: , 
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que nous conhalirsions avänt de tomber | félicitations. 

m-Buk. Ce baume nettoya ej 
batriss la peau de da fil 
rprenante." 
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que » : vant de tomber Les coupures et les meurtris- Malden Ele 


Visite sures disparaissent -—— Lorsque 
M. Joseph Champagne, le père de 
.| notre P. Champagne, a passé Les fé- 
tes de Noël avec nous. Et il est parti, 
SOUS Taïssant 1x promesse d'une visite’ 
nouvelle au cours de l'année qui va 
jis'ouvrir. Nous lui rappellerons sa pa- 

role en temps et lieu. ‘ 


0e d'yne façon 


chef , w 
vous souffrez de coupures, cre- Fe LR 0 Cuete Hashange, Wisstgng 
vasses, meurtrissures, foulures, Valeurs —- O 
maladie de la rge ét de Ja | Membres—Winnipeg Grain 


ju toi  Assoëratio Gréare Hosrd/6r Trade 
j rés , 


Malden, Elevator Company Li. Vs 


poitrine-ou touf aulre mal sèm- 
blable, servez-vous de l'Hnile 
Eclectrique du Dr Thomas, Sa 
puissance cicatrisante est bien 
; Au Cercle Jeanne d'Arc connue-de tous, Une bouteille 
TP RTE Ge Le jeudi 27 décembre, deuxième | d'Huile Eclectrique ‘du Dr Tho- 
ser Ra BE She | conférence. Elle avait pour titre: le | mas devrait se trouver dans 
irons. pour 7251 P:-Lendir, apôtre des Matsouins, une te pharmacie de famille, 
ex 29-00: Lerande figure de la guère.) Eugène prête à servir’en Éns de besoin, 


se vou, von er | reset M. dEnchamant sent retire | 


voudra-t-on le faire ci? 
pas mal dé nougyle faire disparaitré 
cette. misère dont on aime tant à se! ‘M. Marius Benoist et ses ‘artistes 
pare: Oht. donné vendredi soir un ‘concert 


remis blé. Ce concert était un ef- 
à famille Alphonse Mondor. done sûi: et Wf couronnement. “Un esani 
nets uné géande partie de cartes le! : 


én tant qu'il était le premier ‘ici, de- 
13 janvier.. Que les amis se Bardent |. jonetemzs dti moins, où l'on rén- 
bien d'oublier cette date. 


nissait un orchestre assez considéra- 
th — — 


ble: ‘qui accompagaait u im a choeur de 
LAURIER 


Les de à à de notre Cercle ont} 
; été très applaudis,  c P 
cembre. ÆFius de 200 p dupnnci sui 
| ‘gent “ læ ho reitéi et-étaient 
|'rbèt étonnées de voir que nos novices 
en l'art -théâtral s'étaient révélés ar- 


> 


Jui-:mêémak bien balancé, a donné avec 
fûreté et maîtrise plusieurs morceaux 
ent du choeur, Il a aceompa- 


titude. il , 
Le programmie- comprenait, “Corgme 
uverture, un” Mouvement üle la sym- 


É seconde dont nous sommes -gatt{tistes. . C'était si naturel qu'ils étaient Pie mr. Se Fe 
» Cépüis un, mois et notre salle tive- | bien dans la peau de leur personnage | Fe , 


Rousseau. ‘2 
tante, et M. Ernile -Couture, .ténor, 


r Ba ed: SAS Tous deux dotésr-de- voix précinss, 
Quand on. comprehdra--qu'il | Desiauriers: Dosiion Léopold . Gri | chantèrent les solis. 
l. © es, .Wiltrid_Gamache: L'orchestre revint, dans le numéro 
Oyprien, Jean Assailly; Sosthène, Phi- nds 7. pers mono s 
üpbe Labelle: Théobald, Victor Ga- ROME", QU Ro 
mdché: Hénbit Grent ‘Eréeit Eu- ciennes” de Massenet, avec M. Henri 
dut: ‘Baturne Philippe chart Benoist, viglontelliste, et M. Maurice 
Phaser artiètes âmateurs se soûit Sedth, clérinettiste; enfin. daug. une 
tait enlèndre .et'cé fut pour noûs un délicieuse petite composition de 
vrai ‘régal, entre aütres Mle_ Cécile Monssourgsk}, ‘Dans, à finir M Le 


XP : dernier numéro, avec ‘choeuf t,, Or: 
Gosselin, (Un-dialogue bien: joué par : 
deux. de nos artistes eut un siboas chestre, était tiré d'un vieux mystère 


tou. : moÿyennageux:_ Dialogues de bergers 
Qu'ils reviennent bien vite, nos ac- shent à 1d* crèctie y adbrer l'Enfant- 
Diéu, Milles Geneviève. Bélanger et 

teurs, nous les attendons avec impa- 


Le titre de la comédie. état TA an A le 


i Albine Pétrin, avec de très jolies voix, 
rendirent les soli. 
chärd, ténor, et Lucien Dechéne, ba- 
ryton, se firent égälement entendre en 
.soli au cours de la pièce. 

Ce concert a été un beaù succès 
et nous tenons à en féliciter M, Be- 

ët ses collaborateurs. Tous les 

auditeurs en qnt été enchantés, Il 
est regrettatle qu'il n'y ait ‘pas eu 
plus de monde! L'assistance, quoique 
assez bonne, eût-pu être meilleure 
Nous, n'avons qu'un voeu à faire, c'est 
que M. Benoist nous donne encore de 
pareils concerts et que Saint-Boniface 
| s'y rende! 
Dh -0—— 


Le Cercle Langevin à l'hos- 
pice Tao! Taché 


La soirée du 23 ‘décembre à l'hos- 
pice Taché, offerte. par le Cercle Lan- 
‘gevin aux orphelines et vieillaxds de 
l'institution, fut un. véritable. succès. 
Par malheur, trois artistes de, Win- 
nipeg, malades, n'avaient pu venir 
remplir leur numéso du programme. 
Par contre, la fanfare La Vérendrye 
et MM. Ritagliati, près et fils, qui 
prétaient gracieusement leur Concours 


LL L L —_ 


* Quelle belle messe de minuit nous 
avons eue! Tout était‘en rapport 
avec cêtte grandissime fête: les au- 
els étaient décorés avec goût, la crè<|- 
the fut bien remurquée par sa simpli- 
cité de hon ton Plus de 350 pers 
nés se sont approchées de la Sainte | 
Table, Nos chants furent bien goû? 
FOR TES niTient: <s de l'assemblée et, n'eñ dépliisé aux 
écoulem amateurs de l'art grégorien, lé chant 
“Minuit, chrétiens” s'est fait en- 


ts Qui exigeaient l'emploi comstant 
du mowehoir. du 
Une jé dé: cette: mucosité purul se x 
ET gorge et_la reydait Fugueus | tendre. Qu'il soit d'Adam- ou d'un 
, avec. uve fâcheuse sensation * » 
chatonillement.. autre, paroles et mL'iique sont bien 


# 


, “Des Pa de ner à de gorner # travers 
nt Canada et les Etats-Unis ont été dé- 
ss avec tous ses ennuis, Ces 
fes et cos gorkes étaient, quelques-uns, asse 
mal, ls ieat- ennuyé leurs. propriétaires 
Le : LI qe de. s périodes. :_L _êt 
Hi dlen crodies se Loumale intérienr, 


Rien phoeeen à ce que ‘les yéux jroisine de circonstance. 
nez ‘ét cts xorges étaient devenus 2 : 
om et Haiblens l'halcine impvre et l'odurat A la messe de ‘l'aurore, c'étaient les 
nt lement. vieux éäntiques d'autref se 
quel rad à 1e méthode | *1°t q mrefoin, On me 
“éncée nar le gpécistine du ce | fatigue pa» de les entendre. Nos an- 
ciëns retournant chez eux disaient: 


637; Cornhill Bild Posts. 
et es es Pre r es 
verre doires, #5, utiles, telles! On se serait bien cru dans notre 
province de Québec. 
L LA L 


TA L'écoyle- 
2" parse qu'il n'y avait 
Mme Pâtrice Trottier est actuelle- | 
séjour à l'hôpital, est de retoùur à la 
maison. Deux de ses garçons, Raoul 
et Charles, et plusieurs de ses filles 
ont, par leur présente, activé le réta- 
blissement de sa santé. 


en, 
s pa ge + de éatarièe pour ‘le 
: et la, gorge sont 
1 «t "+ lin ‘be vohostions stu- 
‘de lourdeur se sont dissi e«t er vef 
‘réuses: uère gées se iei- 
be «ur Er + rien à redouter de leur 
gratuite sur VOTRE 
nez et votre gorge 
st vous -pas à suvoir comment votre RTE 
| Mme Patirce Trottier est actuelle- 
| 


ment à Winn'peg, en visite chez ses 


vo aurge pourraient être délivrés 
the? - Alors répondez simplement 


"ce tions, inscrivant 
le éas. 


les “ow" ou 


Signer votre nom et vi au bénéfice de l'orphelinat, suffirent à 
tee en Fe e4 envoyez au bureau dul enfants et ses nombreux amis. faire passer une charmante soirée 


L L] LA 

Simone Aubin, Marcel Aubin, Paul 
Deslauriers, Wilfrid Doucette, Marie- 
Louise Doucette, Rita Robert, Marie 
Gamache et les autres sont venus 
passer quelques jours chez leurs pa- 
rents et le coeur joyeux ils retout- 
neront en pension après les vacances 


précédant la pièce de Noël et.la dis: 
tribution des cadeaux. Les acteurs 
de f& saynète, M. William Lévesqué, 
dans'le rôle du comte; M: Louis Béli- 
veau, dans celui du vieux valet de 
chärèbre, et les deux charmantes pe- 
tités soeurs Marianne ét Thérèse 
Fontaine, ont tous rempli leur rôle 


_.. Q ‘anne droit aux lecteurs de 
ce journat à une consultatio 
‘ gratuite sur le 
gorge est-elle rugueute? 
souvent ? 


atarrhe 


croûtes dans votre nez? 
en temins humide? 


le nez résonne.t- À me 0-29 8——— avéc un vrai täâlent. Quant à ‘la mise 
Loire A L'untie?r en scène, qui représentait une maison 


sérisation de lourdeg, dans 


rustique dans un épais bois de sapins, 
elle était ravissante et due au dévoué 
et hâbile metteur en scène du Cercle 
Langevin, M. ‘Henri Lévêque. 

La séance se termina par, la pré- 
sentation par le Cerçle d'une gerbe 
de roses.à 8. G. Mgr l'Archevêque, le- 
quet- répondit par quelques mots de 
remerciemènts au, Ceïrcle Langevin 
doÿé-le but -est de donner des fêtes 
àu'profit des bonnes oeuvres de la pa- 
roisse.. Sa. Grandeur eut quelques 
mots charmants à l'adresse de M. A, 
Castelein de la Lande, le remerciant 
de son travail et l'encourageant à con- 
tinuér les'ceuvrés tümmencées. fEn- 
fin, un complinient fut lu par ne des 
drphelines, avec bien du talent, et 
ün éhpetr dé‘ remerciement _ chanté 


| 
(1 
Î 
À vous nettoyer la gorge en vous | k 
, TRE ee] Remercieménts 
| 


ion de clistouilk t 
+ sensati e chatouillemen | Mme 


veuve Pierre Wanty, ses en- 
| fants 


et petits-enfants remercient 
| toutes les personnes qui ont, par leurs 
| bonnes visites durant sa longue ma- 
| ladie, et par ‘leur’ sympathie affec- 
| tueuse après sa mort, adouci les‘souf- 


L Le spécia tes Sproule Fe décupe de Terre frances' de leur cher,disparu, et leur 
ee n mes nuls gorges dé cette uflammat | perte douloureusé en sa mort. 


un Gébulement du nez? 
ité tombe-t-elle dans la gorge? 


AU 
PLET | 


nes Fin. «jp dues spyelc 
ans, ARE LE étudié et 0 
à Pumerae de Dublin, irlande | 
à trawsillé à uw Bnétier depurs | 
Jen dons il parle, ct il Ju | 
nek et Votre go 
lu CMATENE, RUN 

OT, te Vbüs pou 
Fun 


en 


Diese! 


pute PRES D 
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Elle quérira un rhume — Les 
ihumes sont l'affliction la plus 
commune de l'humanité et né: 
éponses aux ques! Sligés, Îls peuvent amener de 
omis ge | sérieuses complications. L'Hui- 
Vars de dé canelle électrique du Dr. Thomas 

our | Las fera disparaitre Pibiltmaration 
cobesrhe, tome des cee des passages des, bronches ra- 
Lou de dnnntes “Un oui pidement el complètement; elle 
: | pitié de-ceines «de | les fortilicra. contre. une afta- 
que subhséquenté. : En, faisant 
cesser: J'inflanimation, elle ar- 
rétera [a toux parce qu'elle 
| supprime l'icitation dans la}: 
gorge. 


LE SRE - | 


soirée ce famille qui fit prendre au 


" 


énçôtre mieux:dans l'avenir. ” 
Mférci, Cercle Langevin, et:contis 


us gens de hien du PAYY- 
TL Coin du Cérelé Laden sf 


tememnniemtsenermenenttttithée 0 
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NE AE 
y É QE | « 4.448 
| as opens are ne Code 006 nl mg née | 


Le concert du 28 décembre. 


gné le choeur avec fermété et exac- | Mer l'Archévêque.a bien voulu elle- 


M. Trudeau, basse chan; 


quelques anonymes, A tous encofe, 


MM, Joseph Bou- | 


_—- ont eu Comme adversaires! les équi- 


! Les équipiers de Saint-Boniface ont 


GS Lo: 5 HE. Mnit. Murtradi adttif ati BEC 8 PALIER EEE M à 
SE ETES CURE PEUR DEP USERS 


Sercle Langevin is résoiution de faire 


lueZ, cür vous avez l'appui. de tous, 


PS nt ei Ve GE So 


re 


‘que pour la, Suint/Vinceut de. 
an a fait de même pour l'hospice Ta- 
ché Quant aux Carmélites, S:.-G: 


même se charger de remettre le chè- 
jée Aux’ boninés:Soeurs:: : ee 
et ©. 

Tous les. remerciements les plus 
cordiaux. aux : généreux donateurs qui 
ont .permis au Cercle Langevin de 
donner la fête êe -Noël à , l'hosuice 
Taché: T, Katon Cé., Lt. Hudson's 
Bay Company, M, le maire Walsh, J, 
Corivriendt, Richard- Béliveau, Mai- 
son, Lavoie, St. - Bonlraoé: Haras 
Mnie MücKenxie, 

Montagnon, M, le juge Prud'hominé, 
M..le juge PrenfergastMaisoh Roya- 
le, M; P.-E. Bérubé, M, Messier, Bou- 
cherie. Plante, M. lé député Howden, 
M. Huot, Pharmacie Préfontdine, et 


le plus cordf&l méréi. LÉ 
4 0D0-2——— 
Le sport 

Jeudi dernier, nôtre équipe a eu 
üne rude journée, Les Juniors ont 
rencontré l'équipe de, St. Mary's et 
ont défait, après une bonne lutte, 
leurs adversaires par 2 à 0. Plus 
tärd dans la soirée, nos Seniors, dans 
de’ superbes tricats tricolores — le 


costume du “Canadien”, de Montréel, 


piers de Saint-Alonse (Kildonan). La 
victoire nous est restée par 3 à 0. 


‘encore À 8e perféctionner, mis js: 

qu'à présent -ils ont fait bien bonne 
figure. Nous avons déj& joué, en 
tout, cinq parties et nos adversaires 
|n'ont pu enregistrer un seul point. 

L'alignément était comme suit: 

Juniors — Hféts, Paul Dugal; dé- 
fenses, F7 Léonard et A. Couture; 
avants: J- Brissoh, À: Couture êt E: 
Pélissier: ‘substituts: Fry, A. Cusson 
et J. de Denus. 

Seniors — Buts, Armand Lévesque; 
défenses: F. Van Belléghen et Bock- 
stal; 1re ligne: Théophile Marius, An- 
toine et Albert Lemay; 2ème ligne: 
C.-E! Huot, B. Desmedt et J. Mc- 
Caughan. 

Le jeu des Seniors a été bien inté- 
ressant, particuHèrement celui de la 
première ligne. Créé 

Jeudi.prochain nos joueurs rencon- 
treront, à l'“Olympice”', la plus dure 
épreuve. qu'ils auront à subir proba- 
blement. A huit-heurès; les Juniors 
se mesureront avec .les joueurs de 


l'Immaculée-Conception, et à dix 
heures les Seniors  réncontreront 
l'équipe de Saint-Edouard. 


Nous donnons les: dates des Jeutes 
de janvier: 

10 janvier, 4,9 h., Seniors de Saint- 
Boniface contre Loyola. 


tre Loyola. 

Le 24 janvier, à 6 h, Juniors. con- 
tre Saint-Paul; à 8h, Senjors contre 
l'Immaculée-Conception. 

Toutes ces parties se jouent 
l'Olympie”: + | . 


GPL 
En l'honneur de M. Roméo 
Pelletier 

A l'occasion de son mariage. quf a 
eu lieu ces jours-ci, les amis de M 
Peiltetier. se sont réunis: ln -seraine 
dérnière, et lui ont offert, corame gage 
de leur amitié, une belle boùtse avec 
l'expression ‘de teurs toux. M. Pet- 
telier & remercié avec beaucoup de 
tact, La cérémiünte a éd leu dans "= 
salle de la » Prélontaine et 
€s. assisiants, au ‘cours de la suirée 
se, sont bien amusés. M, Fornéo Pel- 


lletier. est parti pour. Minnespolis et 


samedi matin if à ‘épousé Mike Burke, 
de VERRE vai L 
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de Roméo Dubreuil et d'Antoinette 


Théodora, née le 16, enfant de, Louis 


du 
H. » Chevrier, 4. |: 
Georgiänna, née le. 20, enfant de. 
Wong Lung.et d'Ida.Sauvé. Parrain, 
Ovide Sauvé; marraine, Olivine. Van- 


Larivière et de Léa Desautels. Par- 
bertine Desautels...  - 


et mararine: Pierre Dufault et son 


Parrain et 'narraine. 


énfant de Raoul: Rochon ‘et de Rosa 


Le 17 janvier,-à:7T h, Junioss con 


Lambert. Par et marraine: Uiric 
Lambert et son dE née .Dorilda 
Buton. à 

Le. 23 décembre. — Marie-Clara- 
Coëk et de ‘Marie. Gladu, Parrain, 
Norman-John Close; marraine, Marie: 
Vétonique Carrière, -# 

Le 23 décembre — “Joneph-Gérard- 


Théodore, né le 16, enfant de Louts 
Cook et de Marie Gladu. Parrain, 


Emile Com: ‘martaine, Donalda Gla- 


Le 24 TRES -— Marie:Dolorès, 


Le.29 décembre — Marie-Yvette- 
Lorraine, née.le 23, enfant .de Gédéon 


rain, Jules-C. Turenne; marraine, At 


Le 30 décembre — MS us 
Réa, née le 30, enfant de Charles Du- 
fault et d'Eva Lamontagne. Parrain 


épouse, née, Edna Lamontagne. 
‘Le 30 décembre — Marie-Gertrude- 
Noëlla, née-le-24.-enfant de Guillaume 


Pañabrun et de Marie rs en à 
Jules- 


Blain et son épouse, née Irène Pam- 


brun. 
2 


Sépultures . 


Le 24 décersbre. — Inhumé dans le 
cimetière de la paroisse, Jean-Claude, 
fils' de Raoul Rochon et de Rosa Re- 
millard, décédée le 28, à l'âge de 19 
mois. 

Le 27 décembre —  Joseph-Aimé, 


Reïnillard, décédé le 27, à l'âge de 19 
mois. 


Vérsification — Excellence: Ar- 
mand Joyat, Joseph Caron, Biligen- 
ce: Armand Jôyal, Adrien Jacques. 
Honneurs: Armand Joyal, Raymond 
Dion. 

Méthode — Excellence: Georges 
Ramaekers, Georges Brodeur. Dili- 


gence: Michel Saint-Jacques, Fran- 


côis Brunet. Honneurs: Léo Man- 
seau, René Jutras. 

"Syntaxe — Excellence: Hilairé Gà- 
gné, Edouard Lafleur. ’Diligence: 


Clément Bazin, Jean Binette. Hon- 
neurs: Hilaire Gagné, Théodore Ga- 
£né. 

Eléments; latins Excellence : 
Maurice Cormier, Racut-Bissonnette. 
Diligence: Denis Lamoureux, Médéric 
Major. Honneurs: Raoul Bissonnet- 
te, Dominique Dugas. 


ta Senior Commercial. — Excellence: 


x | Oartes Peterson, Pierre : Barnabé. 
Dilgence: Pierre Barnabé, Wilfrid 
Lemire, Honneurs: Wilfrid Leémire, 
Junior Commergial — Æxcellence: 
Fogér Vrign von Guy en“ 
ce: Roger > * Albert 
Hionnewf” Yvon Guy, André Guil- 
bért" .° La . 
‘Eléments français — Excellence: 
Joseph Puriey; Jean Quénelle. Dili- 
gence: Aimé Desrochers, Edmond 
Fohtäine, Honneurs: Joseph Burley, 
É%o Morin. 
 Préparatoire français — Excellen- 
æ: Albert Martin; Tétesphore -Bris-!-— 
«du: Diiigence: Aïveÿt Martib, LE | 


Les, cors disparaissent, sans: 


Aer de cicatrice quand ils 
{ traités avec Ho san a 
n Remover. 


—— Oui, parest auù some: est, 
Den nd den ice 


Ù , 
£ } 
Excursions ve vers: l'Est 
Taux réduits pour la province de 


Quéhec: profitez de nos excutsions qui 
épée Je pyite Ds DEAR possibles et 


L'Union se fait üh plaisir de sou 
haïcer à tous ses amis uhe bonne pt 
sainte année. Puisse Dieu les com- 
“Jbler de ses bénédictions! 


Notre ami Roméo doit être actuel- 
lement au comble de ses voeux. Bons 
{[souaits ét mellleurs voeux! 


Nous en âvons de bons!. 
ya le vieux Théo qui est toujours le 
“1 y a les “petits Lemay”, € 
hen faiteune des- 
4 ennémi,.tout, fuit! 
Fa est revénu de l'hôtel de ville, 


a' are « à vous RE unes 
cursions vers la côte Gu. M 
aux Etats-Unis, Pare (12 
bault, 133, rue Masson, 
‘face. Téléphone 


quand Van Bell 
certe en tertitof 


81 481, San Bo 


s amateurs d'échecs s'en donnent 
Le concours n'est pas en- 
core terminé. mais ça'ne va pag:térs 


A quand la } hi 
c'est importañt* 
finance, ça pour connaît! 

‘Nouveau souhait < 

Les membres seuls sont admis à lire 
se qui.Ÿva suivre, ‘Nous démanderiôns 
eux autres de se, Voiler la face.ou au-| 
"nolts de détourner, leur. regard. 

. Nous souhaitons que nos membres 
snient. cuE-pimes et eux d'abord, plus 
assidus À assister À nos propres en: 


tes, etc. Ce serait une manière. de. 
duñner le bon-exemple et.:de.montrer 
à ceux qui se dévouent que l'on appré- 
c'e cé-qu'ils. essaiènt de faire. 


En face de la Banque “Canadienne Nationale 
Spécialité: Prescriptions — Heures: 8 h, 80 à minuit et demi 
Souvenez-vous que vous pouvez vous procurer chez nous en sé 


Sirop “Afamel” 
+ Sirop: “Desthiens” 
NT LES MEMES QU'EN VILLE. | COM AE: 
Venez diner chez nous 

et gagnez du temps. Frais de poste, 15 sous. 


br 


Commandez | par 


La vévraus année — quand nous pre 
de renoncer à nos 


nons 

rt rt og habiindes et d'en prendre de 
— Nouvelles fait que renforcer L; z 

sugmenter La pe JC té de ln \ 


| Mière favorite de l'Ouest 
Canadien pendant : plux 
de 17 nouvelles années. 
— Toujours aussi bonne 
- et nusal pure. 
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dois, moi, Random, faïré assez 
figure de l'âne!" 


— Le niéoiti ne Vout pas\: faisait 
M. Randon avec un soûpir de regrèt. | 
— Avec Ça, que Ça n’aimié pas cà 
qu'est bon, les médecins! _£pEuenar- 


dait Dubois au milieu des rires äppro-| 
bateurs de toits. 

- Manger, c'est très joli, répétait 
M. | Rando, mais #i-ça ne passd part. 
Ah! la dyspépsie! la: dyspepsie!. 
. Avec le scepticisme de paysans qui 
pouvaient prendre la dyspepsie”pour 


l'ironie, dans l'espoir de calmer la cri- 
» cette-mat: derie-de sa gouver- 
paute pue pouvait s'obstiner : 


[ee mur anne dre te pour n : 
Cette rencontre lui fut un soulage- + sont mme bu par tous Eu 
tént, tant nous est douce, partots, à armaciens à PER. à 
nous que la mort appelle et'qui la Dodds Medicine: du LA for RATS 
repoussons, la plus infime manifes- ronto 2, Ont. | Er à 
tation de la vie. + 


chants du divin poète. Êt.ces paral- | gui dirait votre métayer.” 
lèles entre les” vértu des diverses es- lon acquiesqu: “Cette fois, fit-il, c'est 
pèces de fumier, de cheval, de lapin, |sérièux, me voilà pasteur comme Mé- 
de bergerie, qu'il lui était donné d'en-|jibée: j'élève des porcs, dés Vrais!” | 
tendre, en plein entre deux! ‘Insidieusernent, l'hiver venait. 1 


manger | sérvir le diner, 
de lé de s a passé? Ca ne vous in- 
t | commode plus ? 

Elle ne parut pas entendre. Sans 


Mig ne AE 
une étoile de l'Opéra ou pour une Île | plats! 11 gontait peu Cette. manière |s‘ouvrit en décembre, par des jour-| Rentré à la villa il voulut, s!' vif | à: so. AE 
-qüsique loin archipel; ils s'obsti- nées de pluie qui présageaient un “’ht- dé; même, 


de “trou normand”, “Allons, pensait: 
ÿ;-nous voilà dans le fümier jusqu ( 
cou! Ce pauvre vieux Lhomdnd qui} L'horizbn” s'était rétréci:. Un rideau 
nous conte, en sa  grämmaire, qu'un | de brume sépärait Villenotsy du res- 
coq; cherchant sa nourriture dans ünite. du monde, -Le-ciel bistré, conimé 
fumier, trouva. ami perle, “gallus es-|Lôueux, qui semblait rejoindre la ter- 
cam Quaerens,.” J'ai bien le fumier, re gluante, larmoyhit le jour et toût 
mais la perle? Heureux coq!” 1llje long des nuits: uné de-ces pluies. 
se tenait à maire pôur ne point adrek: lentés, obstinées qui diluent toute 
ser à ses convives l'invitation à chag-| énergie. .M, Randon avait la nostal- 
ger de sujet que Virgile envoyait aux ge de la, lumière: il s'attristait et 
œmuses de Sicile: ‘“Elevons un pèu le pénsait à la mort: “L'hiver, répétait-, 
ten, sortons de 1à."… MéBandon n'o-}fl, n'en finira pas de pleurnicher. Si, 
sait pas, sachant qu'ils. resteraient|{ÿu moins, ôn avait de là neige!… pi 1 
-sourds, que si ventre affamé n'a guè- fut éxaucé. … 

re‘ d'oreilles, ventre sans pli en af 
moins ençore. Ë Ne 


‘1 me setbblé qüe je Ru ne 
était Chez lui, dans cette grande. dé- , 1% : 
as Ru Dr ie EAN + 6400.08 LR 
‘animé qui eût, à peu près, figure hu- Los 

e, faire ‘un tour à la cuisine 
Mme Alphonsine régnait despotique- 
ment sur un peuple de casseroles, tou- 
jours inconsolablé de n'avoir person- 
ne avec qui “causer”;-car la ‘parole 
était son péché, M. Fandon ne s'y 
attérda. point, il. savait que ceux-là 
patent 1 DR Qù cat: D Etes à dite 


e la plu te la gou-}; 


naient,. voulaient qu'il s'assoctät--à. 
leurs bâfreries, sans même penser 
qu'ils poüssaient le cousf# Philippe à 
se martyriser; où digère toujours si 
commodément Je reptüs des autres! Et 


.] pièce de son pas muet de fantôme. 
.|] — Allons, fit M. Rardon résighé, 

elle est toujours sous le nuage! En- 
fin, ça passera! C'est justement jour 
de nettoyage et d'asiquage. Deux 
heures de danse- avec la brosse et le | qui donc a mal à |” estomac de son pro- 
torchon, cela la remettra! chaïn ? 

Le lendemain, quand Mme Alphon-| - Faites comme mé, :conctuait 
sine eut, à l'aurore, dansé dans les|Chaumard… une, fois que c'est là, 
re pièces de la maison le.pas du frot- | ajoutait-il en se frappant l'estomac, 
elle parut avec une'figure débri- | c’est quelquefois .dur, mais/faut bien 
é, ce qui réjouit M. Randon. Il re-|que ça passe! 

On la We Pardoi- |'doutait, plus n'osait se Pävouer| : A-ouir de tels propos, volt de 
à Montbois.:. et allleurs! Chacu | À lui-même, neur de sa gouver-|:55 gestes, Mme -Atphonsine prenait 
ol er une femme coquette, nante. Précisément, il voulait lui im-}de l'humeur. Ah! ce n'est - -pas chez 
ul poser une besogne qui, régulièrement, Mademoiselle qu'on eût réncontré de 

2; va Alphonétné, interrompit | provoquait. chez Mme Aïphonsine un | pareilles gens, souffert, pareïlles cho: 

che nt M. Randon, #i vous avez |rétrécissement de la figure, par els es! a a QE pr 
opinion personnelle sur Mine Par- | retrait des jpues dans la bouche, 1 et lorsque M. Rahdomquf en- 

, je vous autorise à-la tenir se- | s'agissait de reprexidre l'habitude, in- pr de mue = ‘À la cave pour 
4 crêté… même, Vous y. invite. térroipue par la maladie de M: Ran-| retjrèr du petit ‘’éAveau au vin bou- il, qu'ils sont hien de Villenoisy!"” . 
L. ant al renerner a spa] AA Re repéwois, chaque semaine, un |ché” certainer bouteliles _endimen- e t qu'en effet les gens FRA v. xs do HcreCt star RAS 
t. - Il était fixé. Il ne lui|lot de coùsins priés de venir, à leur|chées qui devaienf venir là comme ES ar se De la srenté tomba. De son lit où il fut long à 
point de discuter avec sa gou-| tour, dévorer le bien du cousin Phi-frenfort> ele refusait d'entendre: ce e révélalent d'obetisés qué PR A sendermir, M. Randon N à meet ui Me 
Ah! ses Gb] M. Randon les gg sc Pole neue ne lis lui empruntaient son cheval, £a esprit au siège silencieux de sa mhi- cest). Vers. le: s'milai 87 @n PRE 

Ne spa se ) Les voiture, tous les ustensiles qu'ils ai-|son.. C'était comme si la villa du|aléfs qu'à toute seconde on pouvait vèr. éntra en ee 
proteéealt qu'aux saisons | aémirait dans l'exercice de-leur app#-| trouver l'oule. majent mieux ne pas acheter, et, s'ils] Pausilippe eût été -cernée par des| croire qu'il allait Kendre l'âme: “MOn- chirant les brimes re ; D'atd FRE CA 
ntes de la vie d'une femme,|tit qui semblait irrésistible ccmme Lorsque’ les cousins.avaient,. EUR | vacant üi-nislade À le maison, des | horpmes au pas feutré dont l'approche sieür voudrait-il bièn prendre la peine l'ordre de ressusoiter.… Auselél,: jen D moe DRE 
ndent pour ses robes certai-|une force de la nature. Ils fnan-|la salle à manger, Mme Alÿhonsine | cisailanies, du s sarkts à sut delne se révélait que par.un frôlement | de trépasser ?” Oh! cette voix de et sy 
tainiée. pour ses Chapeaux certai-} geaient lentement, avec üne sorte de | orivrait toutes grandes 1és trols fené- w téntulre PILES ln dsetacdse de , ns toi. de e Mine Alphonsine implacablement mo- s'émurent, bourgeons pois. 

P nes, fleurs en quelque sorte symboli- | volupté animale, en hommes chez quiltres, en miarmottant: “C’est À suffo- au Séx- ébéete Pr pts DAME 11. Le ed SR ct + cou-|notüne! C'était à vous donner LL érent. aux arbres du verger, annon: 

ques. Aux ‘jeunes filles, le: rose, le | la souffrance morale n'a jamais abat-|quer, c'est à se trouver mal, quelle ct, ‘oétitr que le Cénvéntément g6- |rul Ée vg 2 “Que «c'est beau!" | de lui crier des injures. M. loue =" em à pr gr Un 
bleu, de blanc, les fleurs tendres, les | tü la jaie d'avoir faim, qui sont à une odeur!" Puis, face à l'une des fené-| (des - peuple ‘regarde bomie la"écrin El, ‘dt 11° rébite. deu vère adileh mieux ainié voir Wevant jui-une D À Loupe gr os RE à 
RE A :bpuionLes femmes deitatle “où ça. ne coûte rien”, ef neltrez les Seux main CPAS mL strictement attachés à la personne. |célébraient la splendeur des campa- | femme âpre et vociférante qui. dans dri dont {! l'avait S le: deux ce ALANRR 
h hte ans avaient licence de se|l'ignorent pas. Manifestement, con-|la poitrine, elle faisait de longues Lorsque M. Rändon faisait fi achat] gnes holgeuses. dei accès de rage, ärait le se: H Le salué les pré- is (is 
»nner le chignon d'autant de ro- | sciencieusement, péremptoirement; Îs aspirations, Comme si élle eût. vou chez eux, ls refusaient de le taxer:| Puis, le ciel s'éclaircit.et le gel vtt de sés paroles: îl aurdit eu, ä moin, | el Foi : y : Lg e 
qu'il eh pouvait porter, sous ré- | méprisaient l'eau, cetté boisseau mise appeler l'air Cu large pour qu'il désir- “C'est ce que vous voudrez”, disaient | qui droit ia neige: le thermomètre la joie mauvaise de se raottre au. dis. Pure pe en 6 was” monde: * 
rve qu'elles fussent épanouies. Cel-|en vogue, de nos jours, par les riches |toxiquât ses poumgns et purifiât la les gens de Villendisy. Ii ne savait |tomba à quinze degrés au-dessous de | PafOh. ss M are D La see 
qui, avaient passé l'âge des roses | et qu'il convenait de leur lais#èr com- | pièce. Be telles manières agaçaient: en à ht EH Onquit vonlole 06 RPTES pee Jämais, comme ce jour-là, la u LEE l'entrée 8 esprit 

:; n'avaient plus droit qu'aux couleurs | me bien assez bonne pour des gens singuliérement M. Randon. Un jour, 80 °| toute hutre préoccupation que celle- 


dot’ abondante ét variée. ” Cela les |: # 
prind aux approches de ï: L e 
alsé+ qu'ils sai dur 
11: .la mélantollé 


à 


Es ‘Un soir, ‘des mâsses: smtees s'as- 
icnblèrent au. couchant, puis se mi- 

En plus, M. Randon ‘cimengait À{ rent à tournoyer dans l'air des flocons 
trouver indiscrète Xépiniâtreté que :ténus,. avant-garde de la bldnche in- 
mettaient ses cousins à venir lui de-|;asion qui s'avançait et qui, bientôt, 
mander un petit service: “Ah! disäit-|s'abattit sur le val d’Armance. L'in- 


jamais, même lorsqu'elle était amère, de  brouiliard, de nèlge et de. plüle, 
l'exaspérait. Durant sa dernière ma- trop mm + tré de pet PME E 
ladie, au plus fort de ses crises de EP , AE mA 


suffoction, 41 arrivait à Mme Alphon- | if Détait » 
| désirer qu LL 
n'âvait point ef # eh va à nr cs 


siné dé Jui demander: “Mofisteur You- 

drntt-il me”permettre dé lui glisser vait plus (it étalt home et, metrs$ | 

ur oremer sous 16 Gaules 7” TI D'OOT| je de où qui dot bon: Et 20 
tfavers, ne lui détnéurait : CR t $ Le : 


été.alcrs que faiblement surpris d'en- 
tenüré sa goüvérnante, debout là, vers 
son lit, correcte et froide, lui älre, 


fil finissait, sans les sâtisfaire pleine-| — Un fameux temps, dit à M. Ran- | de Mme Alpbonsine, d'ordinaire bla- |, 
Butre tu qui $e vantaient de l'aimer, Lors-|il re fecha: f da 
it| dnn, Françoi Coquart, 1 ro- 21 et fermée, ne avait pars si 
é aux fleurs de cimetières ur pus qu'on leur servait du vin, ils n'abais-| -- Madame Aïrnonsine, dit-h. no donner_plus qu'il aurai 7 dc aged son plus p 


aa € qu à st T"OOUTHIS OÙ 


ces personnes vénérables | saient Jeur verre que s'il était plein. | bientôt fini, vos sunagrées? En voità : d'Emile 
+5 avant-sôdi de leur vie | Brossard l'ainé, “ avait des scrupu-|des giries' Vous n'êtes pas polie, cer mime és ti cs abur suit cvendr Je nue He, ren te femme, que 
thume, qui” annonçaient et préf- les de civilité et à qui sa femme re-|vous savez, pour une femme qui n’a jahals -cru 2. ch: 1e -Gnipent L et. ro taraéuix “ tatapl, ci Bambi ‘seu Sage 
at les fleurs que des mains pieu- | commandait toujours d'être “comme il gouverné que les maisofÿs du grand es ou don. n'ad ttait À à a | 
cuitiveraient un jour, bientôt, sur | faut” en société, lorsque M. Randon!monde! Vous ouiliez què les gens per m'emprunter : mère pour 9 qu ni degrés au-Fonpous! d ‘pagne_ q 

+ re tes | P8S Bbimer la leur!” Ee arrivant à| ‘-- Ab! dame, c'est bon pour la li-|Ce mode de chauffage parce que “poé- 

tonibe, dans les petits jardins des | s’apprètait à lui verser à boire, fai-|qui sortent d'ici cLarent mes iñvitcs, û w. = 
Les petite Ja “in e distrait rait qui ne regarde qéni sit mn funitiei Villenoisy, M. Rañdon s'était établi, |mace pt la vermine. | ; tique”’- et * qu'ir, invite, Aux vagabon- 
nl bou: Wa 20h sans quelque ostentation, homme} -— C'est bon pour tout ça? dages de l'esprit), cette Alpes a 
bon, bienfaisant, pogniaque. L'Etat} — Oui, ça les fait crever. Et puis, |la mire d'une , 
français n'a: pas — jusqu'ici, du|le blé est là-dessons, bien à l'aise, | veilleuse de morts, C'est positif, ayec puis qu 


à des à oule: êe doe, à ; bris. moins, — soumis à la take ces vertus | comme sous un édredon, 11 sé moque | ellé, on dirait toujours 


TE 


Ty 
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de luxe dont le propriétaire de la villa |-du froid. mort dans la maison! Ün peu plus, tretien qu'il avait eù pour elle, dus: 4 
roue Dame pond re tone Len du Pausilippe voulait#f#ére profes-|  -- Tiens! je n'avais pas pensé aw|je -crdirais que c'ést moi le défunt. {iui, Un attrait inconbéient 16 portait 
est que a e : sion, Notre gouvernement —.tou-{blé, mais, mes compliments : pour | si je n'avais pas si froid!” à prolonger, en y ramenant chaque … Fr 7 
Se jours le premier, - pourtgnl..lorsqu'il | l'image: joli, très joli, l'édredon de |. Des frissons lui couratent parle jour sa pensée, l'agrément qu'il avait | # Mn «4 
MUR :’agit de chercher üans les poches | neige! corps; tandis que le vent d'hiver ap- ‘eu de cette visite. De savoi que | PE 
es les forces dont vous avez se laista devancer par les paysans 11 se fatigua vite de contempler | Mme. Pardollés. estimait Egpile Le" 
So: : ur. Toute femme atteinte qui, subrepticement, cauteleusement, |l'édredon d'hermine étendu sur les saft en hurlant sous la ROorte : et le fresne, qu'elle soon a monte + A 
; prélevaient l'impôt sur les vertus de | blés au repos et se surprit à regret- | moïdajt aux jarrets. ‘11 eut l'inspi- pant :ses ponte avivait ençore à RÉPRRRNNE 
EURS INTERNES fiche que le cousin Philippé entendait ter la mine” pleurnicheuse des jours {ration de lire un “roman gai qu'il sympathie. de Haridn A D 4 
ñ 


BLES NERVEUX pratiquer. de brume" Autour de lui, maintenant, | choi#irait le moins attristant possible} Le cousin, Re be à était : 
BLES pu RETOUR D'AGE. D'autres déboires lui venaient de | toute vie semblait éteinte: il avait la | (51 est tels de ces livres “amusants infiniment douce parce qu'elle servait | 
s ses-feumiers. 11 avait dû renoncer à | sensation d'être muré dans un sépui-|qui sont récréatifs comme un enter-| à Gistraire l'ennui de son coeur oisi£. | "a 
comvertir Primages, celui qui “avait|cre. Pour échapper à cette impres-|rement sous la pluie) dans l'espoir Emile Lefresne donnait de - 
lu”. Comme le fermier-conscient et | sion qui l'obsédait, il voulut sortir et qu'une petite crise de rire le guéri: | à vie: 
intégral de lui vait jamais la wallée: ‘elle était | raft de son ennui id "our reconnaissance] el 
“æntime de loyer, M. Randon se a blanche comme te marbre d'une toni- lier qu'il faisait froid. n se : rendit tait au jeune ! 
dabs la bibliothèque, une grähdé plécé 
Motrérue de à moi, . 


en droit de lè menacer de saisie: “A |be neuve. Pas un cri d'oiseau, ‘pas 
voire aise, déclgfa Primages, 5 un brujt, mais ce Isilence de a mort|à trois fenêtres, exposée aù nord et 
je vous préviens que si vous me met-|lourd d'éternité. Alors, se réveilla | jamais chauffée, Quand il y péné- Jéiéé dû dôn, 4 rétervté : 
tez dehors, vous m'ôtez le pain de la | dans sa mémoire une imnétaphore | tra, ce fut comme une chape de glace même aux autres, {l n'est pe un. 
bouche, je vous envoie la femme et | dont ses élèves, autrefois, décoralent | qui Auf serait tombée sur les-épaules: homme, si-égoiste qu'on le ares 
les cinq mioches qui s'installeront | volontiers leurs exercices dè stylé: et | “On dira ce qu'on voudra, s'écria-t-il, qui ne sente obecuréqent 14 
chéz vèus et ncvous lächeront pas: qu'il leur reprochait comme désuète; | Didier, Morentin et les autres me ser- d'un tel bienfait.. 
Je les connais, faudra bien que vous |“un lincéul de neige” Un linceul, | viront leurs ironies les plus pointues, 
és nourrissiez, et, vous savez, ça c'était tout de même bien cela! C'é-' je m'en moque, IUTEr ZE vais LEUR AA suipre) $ 
DOME RTS dréref l'ant- -.| passer mou hiver à u à Monte.1=— __— 
; Carlo. Je suis mon maitre, que dis- |” Les! Tenfants DS 2 
mas im après une ssryg médita-|les, les, agités et : vent 
poursuivit, parlant à ses pro- | leur condi vers. 
Pensées: ‘Je suis seul! bien seul ter Graves ME 
Je m'enmue pour deux. Etre tris- Mas 
” Le à Mb, Cevs:.2es me verre à à la 
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tées et encore avec un 
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cœtte paÿSARNe AUX. Gros 08, aggrav: ces nefallo CU OURS Des 
d'ube bande d'enfants braillaras, pu- | lébrer, la nuit, à la lueur tremblante 

s et grapillards, l'épouvantait. , Il | des étoiles, lorsqu'elles s'allumeraient 
[114 Vtes pr eme» À aux Er là-baut comme ne gone. 
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A d + y Malnis-Arme et r! rer 
bien boisés, 
mr d rw chambres: grand as 


* donnant 
revenu de #9 par jour. Fropriétai- 
parait dans l vendra avec ameu- 


outila, bots de prauss rs V4 TAILLEUR 
tam, ance | fnelle f — Nett 
opera 4 de sarel Complets faits nur menure — ernae, 


du nitoba. 
DIE TIENNE bon. con 
Manttoba, & vendre ou échanger 
mon 4 Faint-Boniface. 
LY UMR ++ 526, rue Aul- 
moñlernes ; chauffa- 


Dh Ps travant sarastt—Nous 
0%. 4e fourrures 
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2 :|CAFE OLYMPIA 


308. BADALI, gérant 
25 “avenue Portage (Visèvis Eaton 


L'ANNEE — 
me décision et mettez-vous à 
Achetez maison, commerce, 

-Ohoix® avantageux à nos: 


Los sé, Bloc Melntyre 


TA, 


Vérilentions — Enquêtes commer- 
chales — Installation de nyntèmen 
de comptabilité — Déclarations d’im- 
_pôts ur revenus correciemet éta- 
blless réclamations pour surchar- 

ten, ete. — Mn vis. financiers 
Tesé évutenra et d'administrateurs — 
Comptabhité de sapoosniqs et de 


élcomminmairen. 


Téléphone 24 25 


- Ne vous alarmeg pas si vos en- 
fants ont perdu du poids par 
. suite de maladie, Reconstituez 
‘leur.forée et leur vitalité en 
ALES EN PiRruré 


and Company 
Comptables licenciés 


M5, IMM. CONFERDERATION. LIFE 
WINNIPEG ' 


‘deb J, C. Shelly, CA. 
‘ Briss Hi. Folllott, C.A.. 


Voici la saison des os: faites ctdeau à votre famille 
L > ‘ d'un Orthophonique, d'un Radio ou d'un Piano. Nous en 
avons de tous les prix. Conditions spéciales pour la 
clientèle de larigue française, Venez nous voir et deman- 

der M. le je professeur À. Caron qui se fera un plaisir de 


LMCLEAN:: 


Tél: Bureau, 21 863—hée, 23 451 £ 


La Touin Lumber & Fuel Compagnie Ltée 


‘ + + she 
Téléphone 81 259 


de matériaux de construction 
tous genres — KEstimés cordialement 
sur demande 


are Toutes les meilleures pan A de charbon connues 
McLeod River, Foothills, Champion Drumbheller, 
Koppers Coke 


CHARBON DUR SCRANTON 


À rca | 


n Ben Payante Pour Vous 


ox DEMANDE pr hommes inexpérimentér désirant 
Mae Gros salaire dans garages, uleliere 
eure 


> A position sûre 
; f'éleerricité ou comme con- 
. de camion, experts électriciens, experts en ‘batterie, pri- 
CE Mer, piâirier, travaux détonsiruction. Ecrivez vu venez de- 
x: kr mi] lmmédiatement notre entalogue gratuit. Gérant 4" vaut Le 
‘ment! Max Zieger. 


: /DOMINION, TRADE SCHOOLS LIMITED 


D soirs LUE MAIX " WINNIPEG, MAN. 
CARRIERE des Memphiil Trade Scheele 


ætharte du D EE , L. ‘Tratee les 
FR ai 5e PES DS porontes Hamilton, Steve: ' 
RS réal : Aux Etats-Unis. Minneapolis, Forge, ele. 
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Malfaiteur tué au moment 
* de son arrestation 


Jeudi soir, Leslie-B.,Poyntz, phar- 
maëlen, au moment où il se disposait 
à fermer son magasin, a-été tué d'une 
balle par deux individus-:dont l'inten- 
tion était évidemment de. sel la 
_eéisse, mais que les cris d'un 
ployée ont fait prendre la fuite. L'un 


des meurtriers, Car McGee, a été tué | 


dimanche soir:par le détective C. 
Maclvôr, qui opérait son arrestation 
‘et a lui-même reçu deux blessures. 


Édward VanderHp, un jeune homme |. 


de Winñipeg, a été arrêté comme 
omplice. ‘ McGee est un. criminel no- 
oire et on lui attribue les nombreux 
| /ols "à main. armée  Coi commis récem- 


nent dars lés pharmacies de la ville. 
———— 40h02 —— 


Tué dens uüne descente dé 
police . 


…Le sergent R. Nicholson, de la po- 
lice montéé,-est mort lundi, sept. heu- 
res après avoir été blessé dans une 
descente sur une ferme où un alam- 
bic se trouvait en opératién. En le 
voyant arriver, William Eppinger, 
l'homme ‘qu’il cherchait, a pris un 
fusil et a tiré, atteignant le policier 
à la cuisse et lui faisant une large 
blessure. Le drame s'est passé dans 
le district de”’Malson, 38 milles à l'est 
de Winnipeg. Le meurtrier-a été ar- 
rêté plus tard caché dans une cave, 
à un mille et demi de là. 

+ D -0—— 

Mme G.-M. Lafièche, Milles Yvonne 

Thibault et Anrette Dostert, et M. 


| Taras Hubicki âssisteront au concert 


de l‘‘Army and Navy Veterans' As- 
sociation” qui sera donné dimanche 
soir prochain, 6 janvier. Plusieurs 
morceaux de choix seront rendus, en- 
tre autres: Ouverture “Robespierre”, 
Litols; sélections de “Carmen”, Bizet; 
“Unñfinished Symphony”, Schubert. 


: … * + 

Le samedi 29 décembre, Mlle Rita 
Chaput,, 58, rue Juno, donnait, uñ- 
whist. Les invités présentes étaient 
.Thomas, Yvonne Tail- 
lon, Thérèse Morache, GerMrne-Sé- 
&uin, Clara Doyle, Juliette Vien et 
Lorraine Bourbonnais. Le premier 
prix fut gagné par Mlle Thérèse Mo- 
rache et lé deuxième prix par Mlle 
G. Thomas. Après un succulent goû- 
ter, Miles Thérèse Morache et Ger- 
[trude Thomas exécutèrent des mor- 
ceaux de- violon et de piano. Il y eut 
aussi plusieurs morceaux de chant. 
————— 020 — — 


Les causes et le traitement 
‘de la grippe 


Les causes et le traitement È 


“grippe’: ne sont pas plus connues 
jourd'hui qu'ils ne l'étaient lors 


1 l'épidémie de 1918. Voilà qui est ad- 


mis par tous les médecins du Canada, 
de même Que par ceux de tous les 
autres pays. Afin de permettre à un 
comité de médecins de faire une étu- 
de de l'influenza pour découvrir 

causes, son. mode de propagation e 
son "traitement, la Metropolitan Life 


appartement, 


dela large et 26 
… Octaves 1-3. 


p. de Dos 


1e caisse ca 


Prix, ar avec. 7 Pate De D 
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vient de donner dix mille éobiara.- 0 
plus d'une première sommé de vingt- 
cinq mille dollärs versée en premier 
lieu, . Le comité qui sera chargé de 
faire un relé”é-et-ung étude minutieu- 
se de la question de l'influenza, sèra 
composé de, médecins éminents re- 
connus des Etats-Unis, Lorsque le 
travail sera terminé, un rapport sera 
publié et distribué aux Etats-Unis et 
au, Canada. 

Painlevé s'inspire de 

Coolidge 


Paris —- M. Paiulevé, entiistr de 
la Guerre, a pris à son compte l'argu- 
ment du président Coolidge pour une 
défense nationale fortement assurée, 
dans le message que ce dernier 
adressa au Congrès récemment. Par- 
lant au Sénat, M. Painlevé a dit: “On 
a fait allusion au pacte de la paix 
pouf faire un contraste” avec nos dé- 
penses militaires. L'initiatèeur de ce 
pacte, M. Coolidge lui-même, écrivait 
récemment que les pays qui organi- 
sent sérieusement leur défense font 
ce qu'il y a de mieux pour garantir 


la paix, et que ce qu'on a vu en 1914. 


rait produit plus tôt, si ces pays 

e s'étaient pas protégés eux-mêmes. 
us allons retenir ces paroles de: 
n sens.” 


RENDRE EN 
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New-York—Piy 
ILE DE FRARC E. 


BPORT ET LE LUXE YOULUS" 


Couvert, à New-York, à un quai couvert au À 
Havre. Le train pour Paris attend au 


quai. En 6 
es Angleterre. Confort sans égal, gudisine fans: 


+12 jauv. 1929, 2 fév, 2 Mars 
PARIS... 26 jauv., 16 fév:, 16 mars 
FRANCE... «7 lèv., 14 mars, 4 Mai 
“Travqnées faites à. loisir, ; 
forts d'une seule classe 
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LA succion formidable de 
l’Empire extrait, la 
poussière _ 
< ere 2 qui conpe le duvet 
et réduit la durée des ta- 
pis. Les accessoires pra- 
tiques nettoient les tapis- 
series, les livres, les ri- 
deaux, les moulures et les 
matelas. * 
La tonture est en alu-. 
—minium léger: LE mo- 
teur est petit, compact et 


puissant. Coins en caout-” 
chouc pour protéger les 


metbles. Un large pi- 
vot à la base rend l’'Em- 
pire facile. .à . guider. 


re lète avec. accessoi- 
e six pièces, : 


83750 


- Section des Draperies, sixième étage, Portage 
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Des machines à voter 


Vous croyez ra s'agit de nos dé- 
putés? Mais non! Loin de nous pa- 
reille irrévérence. Il s'agit au con- 
traire de décharger nos  représen- 
tants de la peine de porter un buülle- 
tin dans l'urne. : 

Chaque député aura devant lui 
trois boutons: le‘‘oui”, le “non”, le 
“abstention”. Il pressera l'un ou 
l'autre, selon son humeur politique, 
distance, un bul etin cor- 
réspondant ! au sens de. son vote tom- 


"a 


Jbera dans l'urne pendant qu’une pe- 


tite ampoule "de couleur indiquera .en 

s'éclairant que l'opération a réussi. 
Les urnes, placées sous l'oeil du pré- 
sident, reposent sur des balances qui 
enregistrent le poids et le nombre de 
votes. De plus, les résultats appa- 
raissent au fur et À mesure sur un 
tableau lumineux. 


A quand les députés mécaniques 
nord 


Il y. a 24,592,370 autos aux 
; Etats-Unis 


New-York —— ‘Motor 


Magazine” 


kR. —# 
É. JB. hoaupeé OUT Vue 

Messes du dimanche: 7 h. 80, 
9 h. et 11 heures (grand'messe). 
Vépres à 7 h. 50. Messes pùr 
semaine: 6 h. 45. et 8 h 50. - 


Messes di dimanche: 6 à 15, 
TERRA Vépres 
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TM. atajou satiné ou poli, et en noyer poli. êt satiné. , 
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| Balayeuse Foie Balayeuse x tapis 


Suggestion de cadeau pour le foyer! 


Avec nouvelle brosse 
hauté et basse 


sur la “bälayeuse fait” 

ter la brossé d'’elle- 

é au tapis à la hau- 

teur-voulue. La brosse est 

munie de poils qui dure- 
ront très longtemps, 


» Lau 


La balayeuse est légère à à manoëuyrer r et et fravaile 
La boite est en sycomore fini en 
+ chêne ou en acajou” Les coins caoutchoutés pro- 
: Les roucs caoutchoutéés ne 
fatiguent pas les tapis. Une Pression du levier vide 


parfaitement, 
tégent les meubles. 


le réservoir à paymere, N 
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déclare que, d' 
férents Etats, il y a actuellement, aux 
Etats-Unis, 24,592,370 véhicules auto- 
mobiles inscrits, soit une augrnenta- 
tion de 1,463,055 sur l'année dernière. 

Le nombre des voitures de touris- 
me a augmenté de 6.2 pour cent, aù 
cours de cétte année et atusit 34- 
468,596. “ 

Le nombre ‘des déins aulomobt- 
les est de 3,123,774, soitune augmen- 
tation de 7.2 pour cent. : 
en . 

B Quenza — Ft ce der- 
sise: écrit M. E. Ellick, Covtrgto 
Ky, pendant que j'étais he par st 
te de grippe et d'influenza, je souf- 
frais aussi d'hémorroïdes et le Novo: 
ro du Dr Pierre me fut recommandé. 


A; plus légère pression 
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frès les listes des dif- 


Livré 


Après l'empiôt d'uné ; béatbitie de ce 
remède, je remarquai un chañgement 
dans mon état et je me sentis ensuite 


aMer de mieux en mieux, Ce remède | 


demie à paie Et Tate D 
dicaments et pilules que j'avais em- 
ployés auparavant." 


| r'organisme afin qu'il puisse tridm- 


‘pher d'une Mere re affaiblic. Ce 


droguistes mais Hibdosst par des 


âgents ux nommés par le Dr Pe- 
ter F & Sons'Co!, Chicago, TL 
de douane au Canada.‘ 
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